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LE MÉTROPOLE LE MAJESTIC 

PL.ACE DE BROUCKËRE 

Splendide aalle poar noce. et banqueta 

PORTE DE NAMU R 

Salle de restaurant au premier état• 

LE DERNIER MOT DU CONFORT MODERNE 
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D'ARSAC 

eo~wr& cnto11u vosTAtJX 
NO 1(1.664 

Il nous nnl du Midi, de l'extréme-Mid1: de lùct, d'enfant ou de mënagire, tn revoyanJ /.ear chez eux, 
el le fau que nuire bonne 11tle, brumeuse et plu• 1euse, 11 n'y en a pas beaucoup qui Jurent aussi heureu; 
1111 pu sldwre tl conquérir ce fils da solt1I. qui, ou que d'Arsac, retroul'.int son vltax Soir, et son pa-
/>out d'eni•iron tr<nte ans de séjour, 1.1 conse11·,1 Iron et ami Victor Rossel. 
que/que chos,• de l'accent natal, est an curieux t'xtm· C'est qae Le Soir c'est ~a 1'Ïe. C'est aussi un peu 
pied~ sa foret• a·uss1m1tatzon. Car d'Arsac a t:te s1 .11n œu1,,.e. 
pro/011d,•111enl mélé à la vie du plus bruxellois des La nouvelle gl!ntratwn de /ournallstes n'a pas 
1miriw11x. q11'1/ nous appartient mainlenanl au m~me co1111u Le Soir d'autrefol~, Le Soir de la rue d'lsa-
t1trc qui• Man11tken pis ou Saint-Michel. '/'011.1 les belle. C'était une vieille pcllle maison, d'aspect tr~s 
ans, ri s 1°11 l'a /ile11 se réchauffer 011 /1011 soil'il di• modeste, qui semblait se cact1er dllns cette modeste 
ta .Ui'tlrlarunt •'. mais 1/ s'en revient rég11/1èrem1mt rue retirée, au cœur du vieux quartier auj.ourd'hui 
rcpre•1d1e, arec une ~orle de 1•olurtt, son tau- Jlspara. Trois ou quatre pitces, oil s'entassaient les 
tt•uif de rédacteur t'n chef du Soir. l\'ou; l'a1•011s m. rédacteurs, peu nombreux d'cul/eurs; pa;; d'huissier, 
rend.int /;J guerre, errant de Pilris d Nice et de l\ice à peine un garçon de bureau nonchaLJnl. On entrclÎI 
d Gênes, se dépensant sans compter pour la bonne là comme dans an moulin tl, d condition d'enjamber 
cause, surN'lllant Dl'tc une compétence sans tgate quelques monceaux de paperaS5es, derrilre lesquels 
les rmb<Khb d'/lal1e, qu'il étmt alors presque seul 1/ se retranchait pour tra1•0Jlltr, on accédait sans 
à ronnaifrr. rubl1ant des brochures de propagande. peine d d'Arsac, rédacteur en chef, qui accueillait 
collaborant à 1 a Victoire, où son ami Hen••' eut bien tout le monde, mlme les fous, clienWe obligée de 
1•011/u le garder. Certes, menant une telle 1•ie, 11 tous tes journaux, de la mème poign4e de main cor-
n ·ai•ail pas le temps de s'embéter; mais, nous l'en- dlate, et écoutait avec une inlassable patience tes 
tendons 1•1i.ore dire à ses amis de la presse pari- rth•élalions d'un spirite, les confidences d'un anar-
su•nnt': " 1'011~ S<ll'l'Z, ta111 que durera la guerre, i<' c/liste, tes doléances d'un savant méconnu et les pro-
~era1 he11rc11.\ du lrar•ailler avec vous; mais, dè5 qui• positions d'un homme d11 lettres purottn. 
J:Jmxc//es sera dt!ltvrée, je repars. n Q11i donc dira ce que les /lllt'rateurs. sinon la üt-

Jt a t.nu p<JrOfo: un de~ premiers émigrt~ que ron Urature belge. doivent d d'Arsac ~ 
1·11 reparaitre, t'n nol'embre 1918, ce fut d'Ars.iC', l.i C'est de là qu'est sortl le fameux dreadnought 
moust.uht tn croc, la barbiche bifide te feutre tn de la presse /Jelge, qui abnte au1ourd' hui ses bu-
t>at.Jille, tou1ours ~tmblable d. ûù-mème, comme ces rtOlJx dans le somptueux immeuble de la place de 
Pro1·ençaux J,·ss~ché;. sur qui les anni'ts n'ont Louvain. 
point de pmt'. lit auSS1tôt Le Soir reparut, et les , ? 1 
Bruxellors compnrtnt que la vie allaü reprendre, La création du Soir est unt curieuse page de l'his-
comme si nen ne s'/llut passé. Rien, ou bien peu torre de la presse belge, et m~me de la presse en 
de chose. général. Il est ni d'une tdü quasi géniale de ce 

111 bourru bienfaisant q11',lait le père Rossel: faire vl-
Parmt tou~ les extlés qui alors connurent une foie vre un journal de la publlcfM, uniquement de ta 
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publicité, et cela franchemenl, ouvertement, sans 
recoum à la grande publicité cachte et financière 
qui ressemble st sou1·ent à du cha11i.JJ;c, m.,,.. <ulc:­
mtnl à la re11te publicité commerciale: /ourmr va­
tuitement ou rresque gratuitement, son paria à la 
clientèle, en le Jais.ml payer par ceux qui en profi­
Unt. Le trait grimai du plre Rossel -10111 le monde. 
Il Bruxelles, a toujours diJ le père Rossel, a1w une 
nuance de familiarité bon enfant qui ne déplaisait pas 
à ce bra1•e homme, ennemi de la post et de la solennité 
- /ut d'avotr compris que ce nouvtau type de four­
naJ était possible à Bruxelles et n'était possible qu'à 
Bruxelles; une 11ille plus petite n'eût pas fourni des 
ressources suffiwntes en pubüciU; dan~ unt villl 
ptus grande, la dépense en papier eùt t'I,; trop c"n­
!ildéral>lt. Mau le père Rossel, excrllenJ administra­
reur et fort bon commerçanJ, n'était pas 1ournaUste. 
Il avait le b1 'n sens de s'en rendre compu. 
filmais, au grand ;œnms,_ a n'écrivit ane ligne danS 
son canJrJ, et ,:ersonne n'a su au 1u;,te s'û 
avait une opinion politique. Il laissait ces " foutai­
ses " à d'autrts, demandant à St'~ ridacteur> un 
pap«r de famille, où il pat placer sa pubUcité sans 
choquer personne, et pour le reste fi leur liussait 
la bride sur le cou, se contentanl, de temps e1L 
temps, de refréner leur zèle quand ils menaçaient 
dt .. flenr un p.:u trop au-dessus du pub/1" bruxel­
lois qu'il connlllssait à merveille. 

C'était la sagesse méme. d'1111tJ11t plus que ce dia-
11/e d'homme a1·1lJt eu la 1•tine ou le talent de dégotter 
les deux types qw, par leur caractèr.·, leur forma­
tion et leur genre d'~prit, étaient les mieux il milme 
de mettre sur pied le journal dont il .ivait besoin: 
Patru fi d'Ar<llC. Patri:s, le potin bruxellois /.nt 
t•> 'lm .• Patm. informateur f}'pe, q111, tout /tllll · et 
le nez au 11t•nt, flair111t déià avec délices to11s les 
relents de la cuisine parlementaire et administra/ive. 
Patri~. qui n't!tait pas encore l'umi des ministres. 
m,1/s qui sa1·ait qu'il le d.:1•iendrtllt, et qui ét111't déiiJ 
l'ami des huissiers; et d' Arsac, 11ne cur1osiU uni-
11erstlle et tou;ours active, mais un autodidacte et 
rar conséquent, men·eilleusement prlparé à com­
prendre ce qu'il faut J cet immense public de pri­
maires et d'autodidactes que le brusque dé1•eloppe­
ment de /'instruction publi'que a1•ait créé dans le 
pJys belge et particulièrement cl Bruxelles. Gr.2ce à 
ces deux hommes, Le Soir, dès ses débuts, fut ce 
qu '11 dell(ut lire: une feuille d'information bruxe/. 
lolse et un mJgaune quotidien des familles, oil l'in.sn­
tuteur. le petit bourgeois trouvaient lts idées du ;our 
mises d leur portée. Conception vraiment dt'mocra­
t1q11e du ;ournal et qui convenait à mervelllc atL pu­
blic belge. peu cultivé, peu littéraire, assez naif mai­
gre wn instinctive méfùrnce. mais ~ngulürtment 
av41e de connaissances dites sérle11se~. et, somme 

toute, d'une touchante et prt!cieuse candeur tnli'/. 
tectuelle. 

<.:ettt conception appartient tn propre à d'Ar. a"· 
démocrate iMaliste, pour qui lt /OUmal, prolonge· 
ment de /'&oie primaire, doit ètre avant tout un 
instrument de libération des t·sprits. C'est mirar/e 
qu'elle se S(li/ arr.iriie d la conceptum Ioule com­
merciale du patron; mais le fait est qu'elles se sont 
merveil/eusemenJ complétées l'une l'autre: le jour­
nal mur de publicité a permis au journal école di: 
vivre, et le journal école a fourni au ;ournal mur dt· 
publicité /'enseigne honorable sans laquelle a11c1111<i 
affaire de presse ne s11bsiste. 

111 
En 1·éril/, c'ttst un singulier type ce d' Arsac. Il est 

d'une génération dont tcJus les épigones ont été plu~ 
ou moins anarchistes. Cëtal/ la J!énératwn française 
dt la défaite. Tout lui ai·.llt mtnti: la gloire m.iliJairi', 
la falrie dt/aillanJe et, bitn/Vt. la république bour­
geoise qm s'était t'nsanglant,le les mains dans /,1 
répression de la Commune et qui, sou~ le mensongt' 
Je la phraséologie démocratique. ne lui apparaiwu! 
que comme un syndicat d'mterêt. Elle allait à·in­
stinct aux extrêmC's de /'iJé11/i:i111e social: à Bakou­
nine, à Blanqui, bien plus qu'à Karl l\farx. Anar­
chisme tout verbal d'ailleurs t't fortement teinté dt 
littérature. Orz faisait profession de détester labour­
geoisie, autant par horreur de la platitude que par 
amour de la justice. On allait au peuple au/Jnt 
par conl'ictinn arllsllque qut• pJr opinion politiqut. 
Le déclassé, le r.igabonJ, le réfractaire, le mar­
lou .. et la pierreust' paraissaient aussi dlgnes d 'ad­
miratwn . .iu point de 1·ue esthétique. que de pitié. 
au point de 11ue so,ial. Le dilettantisme de Barr~s. 
le Barrès de /'Ennemi des lois et du jardin de B~ 
rénice, re1oignait la sociologie littéraire de jean 
Grai•e el le pessimismt pathologique de Huysmans 

Ce climat moral rt1gna naturellement sur la Bd 
gfque aussi. et d'autant plus complètement que beau 
coup de aux qui, dam. leur lutte contre la " soci«t,• 
bourgeoise ·. s'étant trop cnmpromis à Paris. 11e­
naienl chercher à Bruxelles /'~le traditionnel d.: 
tous les 1'llincus de la politique française. 

D'Arsac fut dt• ceux-là. Ayant eu. à Xice. quel­
ques a11tntures politiques comme on en avait dans 
te temps-IJ et d.in~ ce pays-IJ, 11 échoua un beau 
matin cht-z nous, après un stiour au Brésil, où 1/ 
avait fait partie d'une sorte de phalanstère avec le 
fameux lfomeau. C'tst 1•ous dire qu'il avaü pris 
(es idées plus au sérieux que la plupart de ces ;eunes 
bourgeois, qui s'empressèrent de sortir del' 11 anar­
chie-mère '" soit pour prendre possession. d'un man. 
da/ parlemerrtaire, soit pour épouser l'héritière de 
quelque capitaliste déSlreux dt donner des gages, 
au cas ozi on aurait i•u le Grand Soir, soit paur 

' 

l 

' 
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béntjlr1er au t-arrtau de l'auréole pro/ilable don/ 
s 'adornt 1'01-ocat des déshérités. Il /Ill de ceux. au 
contraire, q111 ustent obstinément /idtlts li l'iJéal 
dt ltur5 11ng1 ans, fidèles malgré tout. ~i flJ(lcs 
que, q11anJ les bûlche1·istes de Russ1t lui /OUÏ'­
rtnl le tour rl'n.:lable de lui en offrir une surie 
d'uditu~e carimt11re, il entra dans une grande co­
lère. J)'1lrnrc, anarchiste de l'an de grdce 1889 
comme fu11t dt• muustrcs de la république el mt!mc 
de quelques monarchies, est le plus di!termiru! des 
untlbolche1•ish·~ de 1921-, ce qu'on doit le lraili'f cfc 
réaction11air1• d1111~ les ;e11nés gardes socialislrs, ori 
1 on s 'ob~f1nr à considérer Lenine comme une csrt'ce 
de .Ues~r. [)'Ar~0t· réactionnaire! Ce que c'est que 
,fe nous! ..tu fait, nt l'entendit-on pas crrtr " 1'11'e 

l'armie! "• /11111 rnmme un mitre, le 4 aoùl 19H .: 
1'" 

Arn~ se pr1:c6e le t)·pe: un peu doctrinaire. ~rnon 
dogm,1t1qut•, comme tous ceux qui aiment passioné­
mcn/ le~ idüs. \Urtout comme œux qui les onJ di­
co111•crtes tout seul. Il suffit qu'auprès de ces nobles 
11//ard,s, de ers prfcieux survfoants de la gtnüation 
de démarra/es idéalistes , qu'on appelle irrc!1•frcn­
'cieusemcnf les q11arunte-huilards, on fasse appel 
1111 se11timer11 dt• la ;11~ticc pour qu'aussitôl tout rMc. 
En IQJI, I<' cas leur raraissait clair: po11r défendre 
la 1usticr, la guure. /'odieuse guerre devenait sainte. 

Les a-t-on a~uz blagué au nom du réalisme poli­
tiqut et Ju matlriaüsme historique! Ils n'en sont 
ras moins le panache indis,.ensable de l'éternelle 
rbo0t11/ion. Ils mmafrnt sincèremenl le peuple: ils 
aoyaitnt en lui, à sa i•ertu, à ses possib1/ilés 11/r­
mittes: ils st' donnaient toul entier d sa défense ou 
.i son instruction el mouraient pa1111res. 

Ce n'est ras a dire que d'Arsac soit 1tn ancltre 
à cc point. mais il continue la tradition. Parmi les 
démocrates plus 0 11 moins anarchistes de 1889, il y 
en avait de deux espêces : les uns ménageaient la 
Transition u1•ec le politicien moderne qui ne se paie 
ras de mots. rarce qu'il en 1•end lui-mlme en con­
na1ssanu de rause et qu'il sait que la poütique. 
rour un paune pelit avocat intelügent. est le meil­
leur moyen d'1•ntrtr dans la banque· lts outres rt­
Muaitnt la chaine rompue des a~tres de la reli­
t/on populaire qui i·a ~ Saint-Simon el du p~ie 
F.nfontin d Benoit la/on ou à Kropotkine 

Ces/ d celle derniêre catégorie qu'appartient 
d'Arsar Beauco11p d'hommes de 1848. aprts la 
catastrophe tic 1s.ç2 et l'écroulement de leur ''ve, se 
ro11solfrcnt en fondant, itans iles pays perdus, des 
i'coles pnp11/airrs, en se consacrant à l'éducation da 
la démocratie, comme ils disaient. Aprês l'écroule­
ment de /'anarchisme idéaliste de 1889. d' Arsac 
1·tn11 d 8runl/t$, fonda, lui aussi. son école ropu­
laire. A l'abri âu mur d'affiche du père Rossel, tlle 

a rrospéré, elle o grandi - c'tst peut-étre un argu­
mcn! eu faveur de la /U~ti.:e immanen/c - et d'Ar­
s.ic. quand I' em'ie /Ili prendra de songer d la retraite 

il n'a pas l'.iir d'en rrendre le chemin-. rourra 
u àire que, p.irü du p11y• des btlles chimères, Il 
laisse une œu1•re dans crlui dts soüdes réalilés . 

1 ES TROIS M OUSTIQUAIRES. ···························································· 
LA GRANDE MARQUE SANDEMAN 

En dégustation 
dans les 

BONNES MAISONS 

1t B. 3433. 

D épositaire : Cl KLOMPERS 
Rac Col'net de c .. u :, t BRUXEllll.BS 

Passeports 
ou le complot contre l'amitié franco-belge 

C'e>t un rait: la DrlgtqU•I """' (131 11111fr11lc de la Franc•, 
"' 11 nous parait qur la F1.1111·c 11·e,I pas rontcnte de IA 
11,.li;ique. du moin' on nou~ l'u fat! ellll'ndre au nouvd au. 

C'outmi'nt en un 11lumh \1. l't;1r 11nr •'e-t. th.an~&! 
Ddu- cl'S ~han:mnrnts do 6'ë111imrnu, 11 laut comrt<r 

aie<: 1,, menu; d~tails. \'o\ODJ. 
·1n 

En ce qui ~on,·trne la HelfUIUt, lout l~ moud. maugré .. 
C'Olllte elle. C°e;I un~ r~arlwn IRJUol~ fODlre 1'adulatio11 

die n·~n dtmandall pas l~nl dont on l'a enlourtt 
11e111la11l cinq ou •i'l an~. 

\lai• SJ \OUS a.-i-11r1 A l't nlro'c • n fltl(lique de quelque< 
1111llicrs d'elrangPr; par jour, 1·011 .-onstalericz que de 
"''gens-la qui arri1·rnt pl1·ino J1· ~l llll'••lhi1'. on lait, grâce 
.111~ posseporto, des gen~ plu• 011 moiu, antipathiques à IJ 
ll1• l~iq11c. C'est st11pirlr : ln lltill(111111• ~ lor,oin tle la sympa­
lh1t· du monde; elle tru~;1ill1 ;\ 1,, supwimer. C'est bêle 
rn1111110• le catoblepas chrr t\ l'iranl. 

? '11 

ll1t•n entendu. lt• pa ""(lori ne enl à rien qu'à entrele­
nar •rn~ arm<~ Je p.irMÎlr•, b11rcaucn1t,'ll el policiers. qui 
\eUl•nl rest'-1' dan• t'as!ttlle D\J beurre Gu IJ !:lierre leur 
f>el mit de s'a.!seoir. 

Il n'y a que li. Carton Je \\ iart, •l•n~ sa nobl• candtur. 
qo1 rroie que le ('l.!'<'!'Orl Nt une barrihe contre le bol­
cht·\ r-me. 

t.luant a la n'reur, cil• ra~r •11 Irais de bureauct. l..e 
,olonrl Thruni~ ln'I •a11tm1111 r11 intpedant la compta­
b1ht11 tl.: ces me>Sieu1$ du 1isa ~ l'ltran~er ~l en préle1ant 
1111n pari raisonnable eur le~ nbsurdcA droits de chanccl-
1 ... ril\, 

'/ 'I? 
~ous estimons 1111r Ir 1ws~~11111·1 .i "' ~é un fossé, "oire de 

1'1111111ilii' entre la Fmwe 1•1 l.1 Rrlgiquc. Qui l'a voulu'/ 
11 1, ~an• doute. peut-M thr~ 8U!~i : /t /uit cui prodcll. 

??? 
l.a France d commrnc~. La frtnbi~ pnlicière d'un CJ..,_ 

1ut11reau ;ortail encore tout lùl t1Ttl8 11 y a un an. A ce 
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11Kmcn1, la 8elF1quc bm!!1tu1I, par compuaL"'U, du 
m1u•1tS aa:unl qut 11 France b1~1t A l'ltran~cr • 

.Va11 quelqu'un (qui donc 1) a •11 la ia• te lruiçai!c cl 
•pptla la conlrt!açon belge • la rucousse. Le r~ul131 rst 
ftonr11n1. 

!:'4!15 doule que .Il~. lr5 amha~!adeurs à l'ar"'~ cl A Bm· 
Vllt'j dormartul da~ lt~ll'1 biec>rnc~. r~l-Cl' qut I~ .. ~1 
de et'• ffii'tSleur• llt otrall pas de rnpprochcmtnl tl dt 
conc1hallon? 

??? 
:;, rou! parlez de •ur1axe d'entr~pôl Il w1 fr11nea1• de 

marque, 11 •uus ecoule en êcarquiUanl le< )tilt. U. •ur­
tue d'tnlltj)ÔI, ~~bek-<a? Ul•Ce \rai 11ue ÇI tmbro1111Jc 
lt! npporls franco-btkt'! ! Le monsieur n'en •rut ne11 
CIOlrt. 

• \ tnn deonc c11 Belg1qur' 
So11 •• 

l111! 11 lui laut troi jour• Gour· non !é11tl< comprj•) 
1 our obtt-nir un pa«eport. Il 1'0Lt1en1, Et m•I en rou•e. 

\ la fronûtrt, le ccmm1•a.a1re be!•c, qui <li part rour 
accompltr une ccns:;:nt, llllll$ non poar être mt• lligr111, 
.on!1•quc le pa•$<:port. qui lllllnque du ti•a bel c. 

• Zut! du lt Françau, el au diable la surlllc d tn· 
lrtpôl. • 

11? 
~tire lue, 11 y a uu an : • Je •ou~ prit d• 111e n)1·r rie 

1otro ~ocil!lé •fumili~ !rançaa~e ... Jamai>, à la façon olunt, 
lld11~. j'ai clé reçu ;\ la lronti~re !r,t01;al•t, te ne 11011.H 
rit~ A 1'.1mitiè de la france. -

!?1 
IA:lltt de Paris. reçue il l a quelques 1ours : .; ~on, mt• 

<hcn amis. je n'irai pa! 6 Bru1elle:s. Quel regret! \h ! 
ct;i bonne> parlotes d'autn!ou. Ab! la Monnaie~ .lhu 11 
y a ce pl!!eport i obt~nir : c'est trop compliqu~. • 

1?1 
:.. D. L. R. - Le li.a bcke cod~ ti:? Iran ! pour lt! 

t'rlncais et lee Btlgt-, gem trnn ~usptct5, t:I qu• lt1 com· 
mi!nire:s de polict" des deu' nalion; ren1nen1 ~ur loul~ 
lt;! coulure;; mai! les Hollandais pa~stnl en 1r-an111: '"'li, 
deux francs. 

f:t on pourrait leur faire paFr cent !~1 • plu! : au prix 
ou f!t la Ilorin, c• ne le! 11~nerai1 pa~ .•. 

11? 
• lmar:inei·•ou~. nou< dit uo cilo)en de l'\rclenne, qn• 

1• •eux aller en France, peht •oyas-e qui 5'im1'ilu: 1'11 
rtrdu 16·ba~, pwdant la l{Ut·rr~, un très cb~r puent Joni 
Je •oudrai§ 1oir la tombf>. Pour obtenir un pus~orl, j~ 
do11 aller à Marche, cbtz le r•'CC\'eur d<• conlribuuon•: 
aller à Arlon, au gou•ernement prorincial ; aller à 1 i••ge, 
au contulat de France. • 

COMME DU 

\utml d..n: 11ut noire homme ne peut aller eu franœ. 
li.a> tl peut alltr eu llollaade, c"ec!I plu1 !acilc, et mŒe 
tn Allem . ne •. 

.1! 
\ u à la lr<mll "'cl, fe1g111t:.!. 
lne Franç.11• u11hque, 1lan• le """"°"• a r' compa­

~00115 5•<C l.1 rouhan<' des g• nS 1111 pc•11•le, •1u'dle '" 
\vif. • llruxellC$, •3 mtrc ma la.Je. Elle 11ent tlil \ :mnt• 
t:Ue e t beaucoup •le rn.11 A oblemr ·on pa;st11or1 La 
1lurëe normal· lut augmtnl<e 1•ar 1(5 1ours oie l~te. 

Le comn1l!~tr· dt 1•ohcc lrança1• rnlrc d111s le cona-
11artim1 ni, 111•pr• w e pr< 1eu• document : 

• llatlJmf, 'olre pas•eporl ne \aUI rnln. 
-? 

li lui 111anque I• \l>a 1-else. 
- !.lat•. WOUlltUr, 11 o') a ra> de LOll<lll hd~• à\ annc<. 

.Il tlH q;.il. \'QUI dC\et 111t~1romp1e \Otr. \O)lgt. 

llon•1c11r. J 11 1111 111err maladr. 
\ d',.utre~ ! lk•undn 1lu lrain, (! t•lu• 111. •111e • ;i. 

Je n a1 p 'l11ab1tu1lt de r~prlcr deux 101• la m~me rbo,e. 1t 

?"!'? 
li~ 1n11n. 'l•I& n bd: • :arc J Quh .-. 
ln dt no• am10, qua a ru de bim mau• 1~ hiq~nl.&· 

tron>, rt!<"onnall a•cc 1IU('fllr un 11u1dam qui a .. oulu l'e•l· 
1tr. un i:rrmano-ru• o-judalco bolchr.-1k. Que fiche-là tel 
oÏH!J.U de 1nau,,1it augure? 

« \ Qlr" pa9Uf•Ot l 'l 1> 
(,'.-,.1 I~ ~0111111i•s,1ire hrlge 11111 parle .. \lll• •' ""'i ·' um• 

••l!DC ~u•rt·ll·• RH~ re lond1onnnarr. 11'.11lleur~ rourtoi•. 
Le Lold1,.\lk n'•n o aucune . 
Le Ei:'.nller nu r<>mrnisY1re? l'lu• oouhnt. 1011• I~ \OJ•" 

~•ur> •ont probolclaeHh conlrP le commi--aire. 
l', 

Le ., 1 m~ d • 1•.i!Jeporl• a contnbu~ à rumtr ruml 
!raac0:-b<o'e'· 

~-il n·m colitail q e de 1 ar.:enl l "ae<~ de I~ ~lg1q~e 
r·I mlerdil JU\ pauHcs, ô D.t tr<e. ô \and,nîld• !lais 
•'!"-'l le ll!lllp• •1u'1I prend •1ui e!t rumen•. Ce ltmps, dont 
11~s mailr~ foui ~i hou mardi·• et •111'11< 1•rlh·1ulrnl ~rono­
mi>N • gr~nJ rPnlorl J'autl)•. 

La France, par mnnlc policière (au gotit de \apol~u et 
oit> Glemrnceau}. Il al~l~qut par so1t1-,, par !J1bl ;•e d<!­
\a.DI -~· para<itl'I rt (en cc qui roucrrne •JUel!]ues-u,n>) 
par perlîrlir, tnl concouru au même 1èsuh1t. 0111, \f. tar· 
tnn ' W1art, dr~ nmha<•adtur5 5'e

0

n !îch•11l : Ml•, ils 
• .. ~~~ en \\agou r~ll!'né 9ue le pohcier ~111,. oh- lom . 

Si prc.cr b lgo a con•rm1ce de :wn d<!>oir, elle a!°!· 
'l' era l'al>!ulllC pas•epotl f111nco-loelgr, r!11neU~, )'lrt>hl~I· 
,r. inulllo, et oit mont1Na il no; m&llr.~s •11111• 1!011ent tho1· 

;ir enlr< J, u~ 11pilh/otea : rot. ou •omplicv ! . "' 
BEUR RE 

ERA 
AUX FRUITS D'ORIENT 
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rourae-e rfo lui t\IHl~f"r le f'' ol1lt·mc. ,fan~ Ioule ~on ani· 
pl~ur. elle entendrait rai'°"· t:e rourage. le gounmc--

un d 1 a JO >Ort. Chaque lois qut l"Mlha ment, qui ;e •ent peu sOr de n majorit~. ne l'a pa< et, 
l'alhauce co.iiplet,;. &:ooouuqw et m1hbire. e>t '"· •.n attendant. le! cho•t! se g!trnl. w ad.,~3ir"" de la 
po111t de~ conclure, er.tre les deu1 i.eupld, Io pohttc1~. Frahce 'u1tml d tnomph nt . . 
ou lt! GOU\trntmcn!J de run ou de raulre côt~ de la fton- n y a q11clqu~ choit' de profondément 1oq111étant dan~ 
11m gc mettent 6 ls tn•erse. le lait que, dans tous les pay1 de l'Europe. le« i:oU\trne­

ments montrent la mlrnc in apa i•ê à conduire •1u<>i •tue 
r~ .oil (, , 1r• • • nui lnnl b pmp:i~andc Lol h...,i~le. l.c!lr fol!, C'ttl 1'111tfDllOD maoife&ttt var 11 f;OU\lrllC· 

ment l>élg< J~ m1oncer au béné.fice de l'brhcle du trait<' 
11~ \ er&31ll.-s •1111 1111 1•ermrt de 'a•SU' les h•• Hl oll< 111•11.Js 

rr1 « ,5 dL• uon·cxilcution du dit lraitê, qui ~emble 'Ur I~ 
1.01111 •h 111ovuc1111•r do:• incidents dl-sJgn•~lill's. 

l.;1 1rnsilio11 pr1sr par le gouvcrn;•mcnt lwlg;· r~t. cl'ltc 
loift ù'n1l l<111r1, forl dcllcndable. Privé de son hin lcrlnnd 
i1l11•111u111l, 1,. pu1I J'.\uvors périclitl'. 011 U\a1t c"·lh'ri• 
1111 1111 •a111 •I ;·cuuomi11U•' Eranco-liclg" 0!11111 ;lonll"I' UU\ 

Arnrnois t11111 1 omJit·n..,ation f.JùUl cc qu1ilt &.\n1<·11I Ju.;rJu 
du tl1t6 ,J, I' \lk111agn~. l.a Franc.· •~mLla1t 9\0tr I" 11t~Jnc 
in1/,rh que la llelgique à ce qu'Anvers, Jo port bclgHll<!­
mand qu'il Hait, dnlnt un port [rnnc<>-IM-lge. Tous IM 
l'l"llnço11 qui v1rtnt le probldlle d'un peu haul tta1cnt de 
cet o'i•, 1.tla parai!Yit ~impie. li m!fi!llil de 1urrruner. 
ou Ju moms de l'all~oucr. la fameuse 1urtaie d'~ntrepôt 
qui S«'O lourdemrnl l'ensemble du n.mmrmi !rançal!. 
M 11s 011 "'~ut r.omplf. ';ili.:!<i les Chamt.n s •Jt commt.~nc dt 
llunkec que rt du llavre qui ne désirent pas du tout qu'An­
'"' oil h "I' )ll'Ulp•·rc et qui se lirhcnt pa~ rnal ''" r .. n ·111-
"11· 1111 rn1111111·1T•' l1onçais. La surtaxl' 11' .. nllt'JIÔI a ~t~ 
111,11111<'11111• ,.1111 1.•11 cc 11ui concr•rnc I" trnftr llurn1I du 
pnrl ''" St111•lm111 !'. et les n~goc1alioM rlr11110111111ucs 
lra11co- l1rl11"1 M•llt rr•t~cs en carafe. Privclt du transit clc~ 
0111rd1.11111ior• de,t111~cs fi la France, tt menacés dl' 1·oir 
10111 lt• co111111nr1• chfoan se diriger !Ur Roll .. rdun, Ir 1 An­
Hr1011 \Culo·nt rrJffendrc le commcn·P. a,·ec l'.\llernagne. 
f.'1·ta1t IJl.11. flr, le •eul moi·en, c'esl de •urrrim<r la me­
nace qui, en ''tJ'lu de l'article 18, plan• 111r les rommo­
çant• allrmand! qui rntrepo~t dt• ruanhandi~ A .\n­
•trt. :0-1 l'accord •~te la France n' .. t pa~ rondu, 11 laudra 
bien m erri.tr là. li y a des gens dans l~ mit.ru• pohti­
q~es bclgt! qui en :w-ronl raris. Par 1:ontre, cw1 qui com­
pnmn(nt 13 nke•sit" de l'enlente ~troite avoe la France 
rn uronl n111is. lhi• il faut conn'l1ir que, 1·e11" loi•, 1~ 
s1lenrn cl11 gouvernement !rançais aura donn~ un f3m1•11t 
1rgun11•11t au~ advert1aires. 

O'oi1 1'1<'111 c ;· Mlen1'C? 

ll'ahu1 ,, ,,,. '"' ''"'' le gouvernement rr1111ç<1 .. n tnnt cl'nl 
!.tir·• 111· 11• hr.1s qu'il n'a pas prb li· tc•111p1 1l'accordN 
.Ill\ •• rr.11r l·d~I'< - pourtant rapil;rl1·• rn11 .. ntin11 
qu'el11•• 1!1~11t•nt. F.n.uit<. de ce qu'il a ru ptur Je 13 Cham· 
bre. l..c5 1nt?rN1 i'conomiques el prolL'<IÎonnÎll•'S) •ont lor· 
1 m~nt npn'!<'DI~. r't>l entcndu . .liais Il• a I~ 1t11.s 11~­
llonJI tt il ~t probaLle qut " I.· \?OU•~nrmrnt nn1t Ir 

Lucullus chez Lucullus 

~ortant d~ '" Mo1111ui • ., ui1 l'i\11 1 aniru~ ii neur, 
Il l'a, bedaine ou y1ml, r11t l/rm·i Muus, dî.r->icu(, 
Et. sur le tnrrl, uu p1•ul vn1r non sans convoitise 
Fa lstall qui rhl'Z f'ulat11(I au hall en h.11/I se griae ... 

c La Politique > 

Jeuncs..-e, b.·ll tl dmnc 1eunttx! . Voici que sous I& 
111re La Polillq•<. qutlques jeunr~ gtn< londenl un JOUI nal 
hebdomadaire t-t il5 l"'pigraphicnt par cette phra~ du 
Il' Bordet: 

Dwt!Dée à uët ... pluo qoe la morale •n tlc\loc, la pohUq~. tto 

n,_ d:eo f'f'tf'nir la h&ne. a'lpunra tli ee fl oui-• pri ·r obj«tif 
le f•n>gtà d• l• nation 

C'est beau, hein? d'Nre jrune comme le Il' Bordet! 
Et dans l'article caplln l di• /.a Politique. on lit encor(\: 
De grand~ t.<'ndanf4.•Jt thv1111•11t 1"'" rlt0Jt•n11, qui tou.s. n~ ron 

\'Oivent pa.s de la m~mt1 fl\~11 11\ go11vtorue1nrnt. du pa.yfli Elit·• 
f'Ont normale~ ('1.. Lhmfal11u1l<'t1 1i ~111·• 11e rojoit~-ne.nt tout.es dan111 
la pré<iiccupatiou c:onuuunr di• I" 11.atfon. Eli~ donne.m Ueo JJlor" 
à de fécondee cnntmunet, fJUI 11mhtrrit à L'l oollectivité. Mal1 

qll&nd eu~ ~ Jt:tmlrhtl\l du l1ut •t1p,..mfll el, an lie-a de n:.hor 
don~r 1M pa.tlltJ l b nation. ll'odon\ l &uervir la na.:.iota aux 
pa.nie: .. e!!~ FOnt ma.lfat.Ant.n l"t J~\"ent être n.:ov.t'"1M'f1le.J1L 
rMmMo>. 

~ JOIU!1&I, f<>DIM !"" cleo hommq do -. J.. partis .,. """'' 
botltra aucun cl<! .,_.-ci, =u Il~ oon odit,,; A em!* 
<ber qa'au""n d'..u: °"bli<o qu"an-d- de la polil"I- catho­
liqne, ....o.liote ov h'hlnle, il y a la politJqQe de la &lgiq~ 

Et toutes ce litllrs ptnsétt eont 'ignm de : 
Adrien no d•z nurth. lh>n~ da C..tillon, Léon Hl!nO#bieq, 

P·lul van Hb.~o>- 1;on, •~~rro :\l••L mh Paul..~ Oudeon.P .• Ja., 
qu~ Pirenne. Patd dt S.dtlnor 

Jeunes gen,, troiR vicu~ niou~tiquaires vous bênissent ! 

81'0UT ET ilLES 
Met l'âme en joie 

Comme Pourquoi Pu 1 

T~I : Bnmlles 112.81 
Anvers '™-



8 Pourquoi Fas ? 

Réception• et complimenta 

u• ~ no 1 plat ~ a ttctpUon du jour 
de l'an de l'am~csadt de Fraoce. U. llaurice 1..cmonnil'f', 
bt! nt allu•ion au rnaiatien df- la surtatt d'ffitrrpOt, a 
•'1111• 1!> \lrll dr \Olr la franc" c~;;er ci(' fournir des ar~· 
in•11!3 6 ~ 1d•rm1rr,. De •on ~t~. li. Je Margerie a !au 
r rn1:irquer qu~ •i l'on alliJl lrr.p loin da!lll la ré<lurtion Ju 
t.111111 de t<'I'\ ;, r, l'al'~inl apporté par l'armer liclire é!'I 
r.n• 1lr g11~rrr n1r.c J'Allrmagn~ serait ck [•tu rl'imporldn<e. 
La ,,.jl~ l11..r1 ln 1111uvrlle dtplomalle, cellr rtonl tout le 
rnowh• ~" mN•. llt•~lr~e e• art commencé au dernier tlt'j1·11· 
uer fro11r1>olt<·li!"· On contfoue. Aprë~ 111ut, 1,., ~lplications 
en 1111l1hc 'll1•n1 (•tuH'tre mieux que dr< <·on1·..r1a11on! 
t rH1ctnrrs oil rhacun des interlocuteur,; a'imagane avoir 

' 1tr· 

lod Coope & Co. 
~' ..il t P• Al 1.,,, mrilleun. 

Un complot policier 

c La troi1 me lnttmalionale ! dit ce vieu1 aoc:ialiate, 
Ù$l un complot pohcier ! 

- !?7! ! 
- l'arfaatement. Il y a vingt ans que le! gouvernements 

bourg.ois cherchent é doclriner l'lntemationale aocialiate. 
lb n'i• Mnll'nt i•mai~ par"enus. Lenan~ et Zanoncn ) sont 
arriv~• ro un tournemain. Da.os toua les pay1, 111 tra­
•••llent n'ec un ~' ham~meot où l'on r('\;onnalt I"' m~­
lhod~ Je l'Oulr.rana à déconsidérer tous nos chd1. Aprh 
llenauaitl, Longuu, ""' parler de notre Vandtntlde, qui 
pa- mamtmanl pour le plus inU.me d" réacr1onn~1r~. 
P.trtout 1ls &ont arrhb à Hmer la diTisian tt • obligtr 
Oo5 nuhLlnb i dts dMaraUOfil qui pournuent I~ b1~ 
coffrer 11 k5 :.-ou<trllf'mMll· a<aimt pour dt'tlt M>m d'tMr­
!ll"· Comme rè<nhat, c'et job. Et \'01:.:- ~ trOll\tt p;is que 
ctl• !•nt le comrlol policier'! ... 

llu! nu profit ak qua? 
- \u preifit dt ~nine, tsar de toute~ le$ Ruuiee ! Ctt 

amnal-1.\ doit a•o1r lié partie a.,iec L'Action franroût I • 
Ct •Îrut mahtant a de l'imagination. 

~ TAVhRNB ROYALH- 13,Gllw d1 &oi-Bnrulles ~ 
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Ce vieil Hubert 

, nd r b Oui.ut arriTa au DatrY, tn l'an de 
i;IQ1rt lllU, un llur11;. qua anit une ulla 6 ~3mlc­
\dr....,~, la mtl â b d1sp051tion t!u ;t>UH•mtn ;,ni btlge, ju<­
qu'A la fin de la guern, laquelle, à ~on fitrmll1on, dt\IÏI 
't proclwrr \tra la ~ol'I. 1\otre vieil Dubtrt 61Ull 1ur la 
mlrson comme un prdiculis p1<bi sur une ro'e tl, •'! m<l· 
lanl 1u1 I~ dos, 1oua •oluptueusement de lout"~ et~ puttrs. 
~vN pas.1a •'I l'Aqu~~ et la Trinité. L. no1rais aur11I 

barn vuulu rr~pircr l'air salin de Sarnte-AJrl"o" Il l'rn· 
•inna 1111 hun 1·1t•1I lluherl. 

« Q11'h rcl.1 ue tienne, dit l'éminent homme J'Etat; vc· 
ne1 6 S.11nt•~\dt."or. pendant œ temps j'irai occuper voire 
111111011 Ju llo>rc. • 

Q111 donc d11.1i1 qur le i:ou\wnemcnt belge du dehors 
n'a•all pu le- itlls de l'k(.oomie '··· 

E finit& la commedia 

• C'est fint . f; t' <Ill, •~on disparue! »la ll'agLC~ 
mNie de Fiume ~·nt knnantt lament.1blt"1Dtnl. Il y a tu 
beaucoup d. en•, de d11eour1, de prodama!Jons et gud· 
ques morts. Dame! quand on joue Mt(" de• arme;; à feti .• 

D·Annunzao. UcM pu tvul le monde, a renunce â i3 
dirtalure. Il a·esl plu• f'Odt•sut de Frume. Il • ait rhl', 
ce poète. lasse de la l"'~~ie, de rl!('ommrnrer la belle a'e"· 
!ure d·un condoUiere du s•r• ~1èrle. Il avait compté qu'un 
premier coup de canon trr~ par 11·· tl'~up•~ rt!,'Ulièr"S con 
lre lu• ville sacré(', Io rh·olullon 1 d1ti>rJit ~n ltülie. Il 
~ voyait déjâ entrant b l\ome A la l~le de ses fidèles orditi, 
montant au capitole en triomphal.,ur tl tralnant derrièf'f' 
Min cha.r un Ciohtll l1nll'l1tal.I•· t·l reJlf'nlant : il n'y a eu 
que quelques timidl's m1111fe,11t1ons nalronalis~ ... 

Que .-ouleMou• 7 L'lt.aht en 1 n..,. z de la guurY. m~me 
d~ la guerre ch ile, !'l le p«ie n'a eu d'autre res...<üll!'Co! qlk' 
de maudire la patrie aimfe • qw ne \lui même pa> <:~' 
l'c.o meure pour elle •· 

Llttènture que tout ctla ! L ~ par Je la littérature q~e 
f' a.-f!llore fiumaine an1t CQlllllltnc~ ; c" PSt par de la hl· 
tératnrt qu'elle !inara. k cygne au' ailes br~ chantera 
~un chant mai• et n • .,.. r· lt d~mier. 

Let savon• Bertin aont parfaiu 

La Flandre ae sauvera·t-elle elle-même ? 

De ;rais Ft.mand1 de Flandre pubUeot une revue bi­
mensuelle el bilingue La troi~ Flandre - Het Ware y14a,._ 
dam, et en nous adrwant ltur premier numéro ils nous 
di.ent: 

Si "°"" wmmm palftln.lléra par dn hommn COIU!U5. b ~. 
el.Io, m uœ ,..,,. ~ ,.ana. Elle montre qœ ù jeu,_,, fi• · 
.......i~ n'ect pu acq.....,, <01D111e il m dit parlat•, i ~ ca- 1i.. 

llllllj..'al!te. Cetu -·· dont ..,,. """"• pwto• .. bit b gverro, 
qtri Cm nne goen de bbttW, d~• quo °"""' q,,_._ d• 
Wil:'llb a>it rioolue clua no ""Pnl de b'berté aboolue. 

Cules, ce sont lt·~ tlamands qui doi»ent défendre la 
Flandre. Le <e<:our, '")Jiu di-11nt~1 ""'de l'étranger (!llt-11 
de Bnuelles) est suspect. 

llonne chance à la trair //1111dre - /frt Ware Vlaan­
dcren. 

??? 
[A';I abonnement~ aas Journaux et p1Lbllilattona bel· 

~u, trança.IA et ao~lala ton 1 l'f<:DS à I' AG E.N Oi 
DEC.Il.E~~E. l'i, rue cla Pl'n ll , B.ru.nlles. 

Le député e t le parapluie 

Ce Jëpute. ~~l . 1 fr~qucmm'"' le \Oyau entre 5i1-
mur et Bruulle·, 1"111 partacuhtrtmt'nt di>lrait. L·aulre 
1our. en d"'cend3nl du 1r1110, â 11 i;are du lluartier-Uo­
l'"ld, pour aller <iégcr A la t hnmbrr, 11 emporta I• para· 
pluie d'un \O)eg,'UI tjUI t>• lrou•art 1'3n, >-0n (Omparli· 
rn~ot. 

• Pardon. mon,irur, dit le ~"l·'l!'"r. 1l'un Ion p~qur 
injurieux, A force 11'N1 L' 11011111•11111 d, vou• !eriet bien dt• me 
lai<s,,r mun pat Jpluw: il t':ll tout n1•ur el le vôtre est 11·~ 
\lt.,U"'I. 

- Je \OUs dt'ma11al1• 11ar1lon , 
- Ü01i. our c'tst lion , on la "°""aft.. • 
Le dtput~ drd11.1gna de romprrndre l msan~oo - ou. 
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peut~trl'. prflfra·t-il, dans !!.1 conlll!ion, avoir l'air do 
ne p<u la ui•ir. 

D !'en lut • la 1fance rt. nant d~ reprendre le train 
~r rtnlrn dan~ ~on ratclin .. ~.mit <n dt\oir de 1'ac­
qu1tler d'une 1h1e d~ c commlSSloo.• _• ~ont 1<>n tpoll!e 
lui &\-ai l drw6 la h!l~. IJ acheta aim1 det l.oll1 s Je 
con&el\"11, 1ro1~ murc.,wi de piano, un p<•lllel do• llrutrlltt 
et tr<1Î• paraplui1' : un rour son épou..<e et deus pour 1cs 
enfanu 111 11ui, an-<: le 'ieo propre, le faisai t porteur de 
qunlrr pépin8. 
Arnv~ h ln 11arr du Qunrtier-Léopold el montan t dnM 

son eornporhnwnl, il !\ ln surprise d'y relrouvor1 Mj:I in­
etnll~. 1011 rornpagoon do voyage du matin. 

Le dit rompa11non de voyage lève les yeux de d1·•s111 le 
iournal qu'il lonit. Ir' laiS!e tomber sur"" parapluies rt, 
d'un air plu1 llDl!Uenard que jamais : 

1 Allon•, d1t-1I, je \ois que la journée a tlt bonne ... • 

Aurona-noua la guerre? ... 

IJ n- • .;11 11<1J d• la guerre ;ivee l'AU• mairn•. Il 1'1g1t 
d'une icucrro ol) nous serions neotr~. lac1lcmcol neut.rtt, 
il a'1g11 de la guerre entre la Hollande et la Yougo,lavae .. 

Le fo11 est qu~ les relations diplomatiques sont rompues. 
Avant la guerre, les Pays-Bas avaient pour co11111f à 

Belgrodo ~n c~rtoin M .. Bernar_d Rappop~rt, suie! n.utr!­
chien, qui prolilo de l'1mmumté don t 11 croyait 1ou1r 
comme consul de Hollande pour !aire de l'eapionnoge. Aussi 
lut-il expuu~ comm~ 11 conyient La Dollande - 9ui vou· 
)ail voir cor111ni·nt 1ournera1t les chosu a1ttnd11 la lin 
de la gum·~ rt le lia!ICo de la paix pour prolestrr. La foug~ 
&IHie l'rnvoya couchtr selon les lonnn de la d1plomat1• 
la plu~ !uturiite. Elle r~pondit par ..• le mot. ou quelque 
cbote d'approchaoL 

La Holl1nd1~. acandalish. a rompu la relation• . Ah ! 
mai1, u n'est pu comme {:a qu'on 1ra11~ la lfolln1dr ! 

Quel nu"' btl/1 &i ln deux ad,·eruirtt pou,aient ce 
joindre! .. 

Repré1aille1 

« Ln belil Mann vient de crever. » 
(Journaux du 3 jnnvicr.) 

Quand l'homme au chiffon de papier 
Vint <ogner à l'buis de !On antre. 
Salan à l'infernal portier. 
F.o nrananr tria : • 11u'1l entre ! 

" llfvuis longtemp• il me fallait 
Vudqu'un p<iUf url:au.e ooo,ne. 
lrlknrnl ig11<1ble qu'il n·r ,t. 
~ul .tamn~ q111 nt' <~ 11 fro~oc. 

• J'n1 rnnn ~flaire en re Prussien, 
s .. 111 ,1,. la mtolleur~ ~cnle; 
C:~r. l't-11111101 ~u1 ri sera •Îen. 
l ul r1,.., Cnill;ium .. au prolornle. 'O 

~'. I . 11.111' 1'1"11r1'l'w f"r\ .... fhi11U'1•lÎPr 
,\ pom c"n•Î~~c unpitovahl• 
1\v,.., un rlulfon ••• papir 
h.- '" 1 " Io .! n 1~r~ au Diahlr. 

lue lli/1rr, 

Les mercantia de la librairie 

\ous !!Omme'I a t "' 1 J~ 1 " l'Jrl. du hn·e d.,. luxe. 
liai< on a ~ile lait de har1i~r carpe a cinquante francs 
l'riemplaire l'bou~le jambon d'avant-f'Jfm! édité à cent 
•OU>- Les merc.tnll! ne tonl pa• Jan5 la ca>;.onade ocu:~­
ment. 

Ct> jours dcrnitt,, un 111 nus aulruNI entre dan~ uoe li­
brairie et y voit 1111 ,1,. , ou\ r.1111-1 l-i11té par Van Oest, 
mais édité soigncu>1•mrn1, (1 1•inr1 francs peu de 1,•m11s 
avanl la guen·e. 

" Combien? tle111undc l· 11 nu gfrnnt. 
- Tren le-cinq Irone• ». 1 ~ponJ avec ~n plus gracieux 

~ourire le disliogui• conum•rçont. 
Notre confrère ne peut rtpnmer un haut-le..;:orl'~ : 

• \'OU!! alln fort, lui d1t-1I, "' livre a ~l~ Mité Il cen t 
!OUS. lt 

Prole!tatioM, d~~ahoM du glrant: • i'>y9:H, lfcn­
!ieur, un livre comme cdui·U, a•tc c~ boi• rn ~oul•ul"9. 
Cinq francs 1 AUon• donc! lfo~ieur vtul 11re. • 

Xotre confrère ~oub11 nrt'. en ~ITtl . n dit ttanquill~ 
ment: c Je $ais que ce liue a tJ~ l-d1lê à cin1 fnn~.parce 
j'en suis l'auteur. • 

Tête du gérant qui Co<a)• d• ~e raltn~r : ,, Oui, ma1t, 
rher M. P .... ceci est un uemplairt ~ur IIJllan-le. » (lr, 
Il>! 500 exemplaires num~rol~s Na1rnt Mus imprimes sur 
le rnê.mc papier. 

Les livres lonl prime, pnrloi~. comme l~s IJbleaux, ma13 
jamais l'auleur ne s'en 1r~unt. 

AMERONOBN- CORFOU-BERLIN 
C.-.t•MM ""' ..,.,.a_, &. K«i.cr • C.-rt.._. 

(Lo-) 

0.....4.S..... 

Coa•ta.ntla Pauv~ Oulllaume ... C'est Berlla qu'il 
h rl faut .. je lui p...ateral ma suenon 

Extrait des irutructiona pour la formation 

du bulletin de ménage 

(f Sonl répuléS neiges ... 
» <l0 L'earanl mmrur, non mnrié1 de l'élraoger qui a 

acqui~ volontairement i.1 qunlil~ de Belge, pourvu que dans 
l'annte qui a sui,1 l'~poque de aa majorité, il n'ait pas re­
noncé à la n~li<>nahtl· bt•lgi tn dfrlurant qu'il veut recou­
vrer la nationahlè ttrang~re. • 

Vous y comprtnn grJnd'rho,,e1 
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Une e:11périence d'Edison à BruxeUet 
l n• "' •.na"t américain vient d• pl,,ni;er !" 8ru-

J'!JI019 dan! une profonde ;tupdution en procldllll, en 
prhence de n111e de leur!' cooeitoyt11s, • une dtmomln­
uon ptu l>.lnale u non moins troublante. 

\ oic1, du re•le, en quels termes simplet el prkit le ta­
lon tutu• tl1romqueur, en<oyè sptcial de notre coofnre 
/,o /lrnulrt Il• ur~. rrn·I rompt.·, dan• son journnl 1Nt~nl 
la dal~ du i.W Jécrmbre, de celle émoûonnante manif1•1ta­
tion 1le1 rnpporl' que la nouveUe el mervctllCU8C machine 
d'Ecl1son ,· luhlit .1n~· le rmstericux a11-d1·1:, : 

M t'r•u<h .. 1um• "'"" Ll p~nce de M Dn liai, pr#.oid•nt 
Ju \r1hunal .1~ C'OPlm .. rc·e. et n:.µoetla de 1>e pu Vfltr J.ui.J ctttfl 
.....,mblff, M X , decédé 

ll r 1 •nhn à celw<> un hne d'or, dont b 1•r=lho p&g• 

a •~ da;ak par Io ro&. On attl&me aloa lcn;u•m•r.1 
On I~ •'011, le savant a roulu cboi!1r un • aujd • connu 

de tous le as•Î!tanU au banquet Dtlannor - car c'~t là 
que ce13 eo pa!!a11 - tt • l'tvaporation • de ce pauvtt 
um1 X • , aprb qu'ai cul n<;.u le ln-re d'or, fut a «t trou-
1 lantl' que J011 appanllon -ub1te panru lt! • ,.-.nls 

L'a <1•11nc:e tlAll coM!e~; •tu!, notre fnunt.nl con­
l~tt do 1,a Ocrnitrt Rnire a•ait le !Ourirr ..• 

San• d 11 c 11 a1 1il •· 

La Buiek 6 eylindt'es 
l,'t·.r111 .. uc •I< l,1 vmlure BI /CK, au point de n111 m~­

çauiqu<', n·~•orl dè' li' prcmi~r jour, tt l'uPaRc prulnng~ 
n~ f,111 •1u'•n ~rnnluer i'hideoce. lh•nrnruln A tl'lt11 qui 
p~ •' u~c /Il {(fi ·e qu'il en pen5e. 

Férocité adminiatrative 
l a ,J. Il ~ •.. qtte JOUN, d bUl"t3U 

d"' CODlnDUllOll.5 dl! ~nt-Gille; lMI). «' ' lUI 1 ron QU• 

natou<i: 
DE.R~"U:R ..! H:RTlS:-U!~'. 

)1 • 
J~ ""' ..-.u d.iru la nkeaoité de "°"" pff.<• q ~ •DtU &ta 

111 rot.ud d8 payer leo ·~ ttpruo ara ••~ta· 
atnsta do r61eo ~'" vom c.ut kê d6th·râ. 

F..n 911~ d~ ,.ou• k°Jt• r dfl'!. pou.nuites onfre~ pu ~ott dt 
contralatC'. J" Y('°' en a_gj à acqu.ittet lP nw:>11tar.l dca '"-llft 
impœ1Uorw a1111 let canq jours du prUeut. :nt"rt.1-=sernt"11\.:: t'C'lui-<i 
VOUI Nt ~·PVO) li J:t11A fralll 

R«if,.,.,, M ...• rntta dfilités emprn...•~. 
I.e uccnur. 

l,:'1 mt>ls • tJb urgent " ;;oulign~i~nl r~llè im1lJhon 
ù'un cmlilë de r:1ra1~. 

l\otrt amJ, con.~drnt de ne ri~n d<.,oir nu h~. nt •'tn 
t'l'llil 1•as moins chtz •va reuçeur: il le lui dit: un rm­
ploy~ st hnt. dans de nomb~t rt'g••lrt•, 6 M nom· 
bre t! tteh rchn el fm:t par anoooc.-r lnomphalemtnt 
à l'mtlm.!~ qu'il r.-t redenble de :-,:, c olim~ Aur 1 
compte d 1mp l•llon., qu·it a acqu1U~ en 191i ! ! ! ~otre 
1m1 1'NI mptt'~ dé p<1yer. pour tnltr 11 • conlrunte •· 

r. l-ct l'autorlll, 1m1tlaeable d toult• pu1!.>llnl~. 1lu nou· 
' • J 1a. ~ qui ~e mamf~f• a1nt1 7 

Lea Zeepa causent 
.Qrh 1 le malheureux, s'il tomble, il vo 10rcmcnt 1e 

trocas~rr l'~chine dorsolit ... 
l.l' doclt•ur, il a dit comme ça -que ça ~toit lu pre-

mii\rt"S , }mplot• ~ ,rune afft!tt.1hun ll~.s vo1 ,·ul11a&J1n"I. 
- l.o"''lu'il par311 que la barque • êtll rtnHtsf en 

pleine mtr par un arlt>quin. 
- Lli fro1du~ ~lait •i proooocb! qlli" nous l\OllS JO 

nou' encalofourcbonnrr sur le gl&diateur ! 

Zcwr k. ~ u/u,., 
"''ed~a~<fA:alfu 

./!x;i /l<Z+I.. .1a~ -un âtn.c....~' _,, . - __ ...;..._. _ _,__'--_____ __, 

Restaurant l' A mphitryon 
PORTE LOUISE Ît •11h 2837 - BRUXELLE S 

Rinommi pour •O bonn• nil1IM n ... 1Jln1t IJ{ftVt, 

SALONS - SALLE DE FèTES 
Jules BODART · Proprrélaue 

• 
Conciliez voa intérêts et sentiments 
lL\.CHJS1' A i.CKl81 • j A PV u F .abrieahon fn.oçaise 

O. li Abtls, U, Il Htrbt1·Pota1hct - Tilfpboac 115, 7J 

ro sco · 
~ BOÎSSON iOEAL.E AU CHOCOLA.T 

"~ARLT~N" RESTAURANT 

PO RTE DE NAMUR 
s~u~ trAe1.. C\otl ~T ou ~EHRl: ou LA 
C0Jt"EC1' ~ C .., TO rOU~ DE R:GIJEUR 

TOUT PREMIER ORDRE - ATTRACTIONS 

Un Cadeau Unique ! ! ! 
LA --a;: JEANTET 

de Luxe 
. ... m • • 

Ea veatt dalU 14ules lt9 Première. \\alioll! d:a pay.._ 



Pourquoi Fas ? 

A peu prè• 

t ~ authtnllqu~ que reu df llru)h n'e1lt 
l'a! dltinoui. 

ln dt nos stnatcuN, ~ qai la lan~t française rbcnc 
rr corc •1•1rl<1ue~ surrr1st1. lisait dern1eremen1 è qurl11ues 
amis 1111 orhde Iré! documeolé sur ... mellous ''ar la que~· 
hon dM fret•. et qu'il w proposait de publier. 

• Je JUjlpote, du un autliteur, que \OUs allu le 11gner 1 
- :-.on, 1-'pond1t·1I, je prèfere cou;erwr l'ononitruc. » 

Fa blea expreaa 

l 1 1 il n d1 6rands duü •Ion! 5'honore S~11lle, 
Avail un sein de jeune lllle. 

Jloralitc!: 
ro nalh laola·~in. 

ln moui.q etatr• lta1t haut comme une oolonu~. 
lf.15 lrolf pare1b 11t1r'nt ru pa»<• ru' dln' l'trsonnc .• 

Moralité: 
L'Etroit mousquetaire. 

??? 
ln harpo11 ,,fune branche de d1f11e était l•1I, 
l.0111,' dilforrue, 11 (aisait un nrhcule eflet. 

Moralité: 
l.'1\ ri Poelu111, .. 

??? 
llhD!!.,nnant ~oud•in uu ' •in telrg1 •1•lmk, 
llma rl~, appart1b J'unc pu.![llC anar~h1•I~. 

VoraliU · 
.\llrnlat aux 'Jorsœ. 

111 
ln 1•au\n l..:>1111e11er irr11. fa 1 uc 
llts no. Jam~ tn '~" qu'un 1dlre coo,ur~ul 
1 Hl( Il Il ru h1tn ""~' ,, 1•.urouml IJ 1 ne, 
l 01!1~ d'un h~ou I• nuet. Comoinru>. les chr11I! 
\ 1111N1I à .un • 0111ploar oo 'ompaclc rnhut . 

lloralité: 
l 11 bonnrt •a11• f, 1. al ~aul -cul uu long 1~111c. 

11? 
1 a "th au• 1·t~it dan!ii un më.r1ag1·: 
L,1 111ni1i,• ~·(·rria: t< Jt1 8'''KC 
1)111• I' h1111l1o•ur rC\'Îl'rtl 011 bt •tail, 
s· lu w' 1•t1l'l!I un' bat frit' r11 .~u1ail 
La h'll'n' rl1l>•a le< nuai:c•. 

l/oralit<.: 
1.n 11°• ••I 1111 m>'lange d~ birn' cl 11'fo1aut, 

t lT 

1 ur l"llr \ndalnu ·'I ,;1 ' polht•jui'i-
Q lqu'un lui l'N"l•ra uot! Degt't'!S<: arqu~~ .. 

JforaliU : 
Plut.li la li ut!'>' qu• la @ouillurc ! 

Chaiu dt ltr dt Paris l lJoa tl l la IUdiltrmh 
)1)1 ~. 11>)•,<Un OOI IO<.D ~ d"P":S Io I• d.Xcmbre 

If' coara du frauc fünÇGU ..1 ·1 p 1..o:nme La..('1 •JQ prb •la 
bllk1.1 1' 1 ~I uhtlt• 1 1<>n bu'"'" do llRt'Xt·:t.l.Fs, buu· 
lt\ 1t1rl Acf('llrt.1& ~.u .. 8'J. Let: \'0)'•1;~uc11 pl'UH\ttt, rn c~uto1Ç-. 
'J\Jrnef!, 11•ytr h·1 dHs hillt•tfl, l(Ùt. ~t r11p~1'°" L(!lMn•, \'Il tC'n1t11t. 
lOIDJ•le Ju l'~fot MHl th tnoon:Jo (rauç.lli~, 141.t lnfm• fd.J. 
qu'à Pari. 

lia Pfi'•OOI, <ODlmO ru' ... puff, obt•alr à <e ~D•'3U loua 
let ft1lHlt:n<m••la con«rn.nt ln< ~oyogo, aüW quo .i .. placea 
do leur chou ,.,.,,..,. t"'ur le dt!"'" do Paria. 

Bêtise boche 
rndt 1 ll 101 t.0 ll1t1;1. 

n I' lolll 11.111• le trmps, l!UU< I~ lllrr. 111 ,\Jiu1lnn1 durt/1 
l'rurt~Trrr/i 111ul Btlairn, 11,11 fiJU\\•0111 d\xcupallon. Eu 
voici un : 

Une co1oc1Jtma Li.1•rr~ l\'a1L la.il tiu'à l'époqUl'I où lt" 
• .(r.md .. • J •. }-"rance t.~u.aitnt bble ou\~rt~ ao • Chapon hn •· 
à Bordf'Cl.nii:, Io mt.auru.nt b1u1elloü du mime nom 'tait ilo•Hu 
!<> lita de r#auuon d• ba•la di;,'nit&ir .. allanan•t. et •Io pn!OD· 

riahtb. pr1bC"1~1n J'y l'11•, •n comrapue d"un MM~ une 1nrn· 
tun- pla~ntf !\ou• df'\U&Oli.1, race à hui, à la tahlft C'IÙ IW)W' 

vmicns de d!ntt, quand bna..qarmcnt. la rf)t&nù de- mon &ll"li 
"' =tn<tb<AL u· .... air t cque dfar~ Il IUan l1ll moruSrur 
""" ,-..,,,.,,,fü, ck:n~tt "'"" na Mluu dnu •~•...,, nr r.. Ion 
d'==•· aprb """ Joncuo ~lwc::œ. ~!on ami .. p<nch1 nn 
moj et mo rut t.otJL bu : • Utloornn \OUI, mais pu toat de 
11uit.e; car. dtrri~re ,·ou• 'l(•ht. dtt a'a.-uf'iOlr l~ roi dœ Bf'l~t"9 1 • 

Douilla.nt <l'impatier1œ. jo l&Ü:Mi a'tcou~r ur,e minutf'. p\IÜ 
10 tourne la !lie'. En rhlit~, Io ,.,; d .. lleltH .. ~ am. là l 1.'un 
t'l l'autre DOUi A\ON Io IOUriteo : • llon.DU'i.\'!'lttt ! qu~ 
1'11-pLute ' Pii.:N 'm mi 4f 11 llOI hL. t 

Mais ... \·oiri •1110 .. ut~it 1ioio h.t,,at 1tl1m. .\.11J1ei tém~rait(' 1~dr 
' 'cmir À Bnax('lllr!ll. ,. fo11wnt1·r Mni-. donh• uno i.n.-.unt'ction. 11 
l'ft peu proh•bl1• 'lU~ <'l' ...t1it rnfltt(' lt' 1..-lli"IUCWC roi dt1 ntht~ 
\fon &mi Oh• Jjl • J(' fr tO iC'Î ft Il~ !r f~tdrai plJa J .. \'Uf 

\' °""'· alln •r•blr P , qui collDAlt le roi pour l'aYOir vu à 
t•.-.t.t.dam; aru~.z Io Ï<Î f'n automobi!t: tt f.titts ''mu M'tOlllpA• 
~ ;~t dt' d~~ hcmunf';I avtc •1"'8 fusit.. • 1J me '"1.nt. une cucil· 
1-11re idk. Par flll"$ ""jouN aut.Crienra A Rnu ... Ur"'- jf' 1&•a.i1 ql.ll". 
d ru Je \'oidna;;o imm~li&t, il e,rii.te un maguin où ,. ,,.t-1u!,.11t 

portniu d<> !ltoo cou""".&-. u dtinoittlle de mai:uln ll4 
1 • ra- aa<dlo<tt~ fl11J'M de TOU l1ll .\ U.,,,,.,,d achdcr en 
une (oil' (I~ coar 6 (ai"' •n 1alai\ la p<ino 11 Ah d .. .Jouu por 
IB.Ït• difllztt>" qu· .. n. ,...,..1..t.1\ du roi .W. lld~., 1{'dte pol1· 
typi~ à J:. r.uilla.ume 11ou.1 1~rait t.tèl piob'ëu1.a.tique ... - Xot• 
·lu traduct~ur ) 

Au n-sUur.:ant, boû! r-omparlmes ICI portu1L&- du roi et .oo 
-1é Pea t. , ... oow dkou• ômN do IEgrrn difiére11c<0 ""' 
l traits d1,1 \'Ua_if'0 tt J10U8 CONbtimN n;.tamme.ot quo J'ua• 
conuu port.~it h·1 chO\'ru:c 1rntrirment. taill#4 que le. aoan'-rain 
(!U fuite. [ 4"• d~illu&ion ruti 1-:°f.lUcif', IQAl" 11Ul1 moins conAQJlmt<l 

li' pcn..~ée d'.avoir êviM d" u1n111 1idicuH•~r dB.n.1 une mtauro qui 
•'•l früé IA c .. w.1rorh•. 

Dètromp('l·\nus, ô • inl· il· du· 1 • ! Il ~ait Ji!li(i!e 
•l'être plu• u11tnii;<ustmt11I, plus i11,011,ciemment. plu> 
l'°'bcnw.1 riolicuk 

'~"' UN BELLE ŒUVRE 
/.• Tli ' ·'·" • .. Mlle•• <J• ,1, i• '" .,. q1.ii J une [1'-

1 omhtê ci'uJ,·1·" IJ11.,p1u~.1l1l1•, 1mhlit1" le mtmi(rste !UÎHmt. 
:-.ou• arnn• d~jà a<qui~s<·~ ,, cr proJd, non• lenon• 4 lui 
nionlM" alrre<-hr! m•llr .. mr•tl11e: 

• i.01101; ,/, mt11 oq11I J. Il. Dtbo rl. - tn omHt' 
il ccrhaiu~ s·e~t ron•l1lu/o Pu \'UC d'1•rogt1 .J Anderl~chl, sa 
rit/\ nata l•~, 1111 01orwuic•11I 1·om11u»mornt1f au romnncil\I', 
1l1.u11 .. lu1~" ( 11011\<'ll1•t1 I•• IH• : J. 11 lfrl.0111·k, lue .1 l'l'n· 
ru·mi. 

" Ce m~mor1~I •rra 1 tl'UHe ,J.i -taluairc E1!mo111I l>e 
\ •lèriola et de l'a~hilede llebbelinckx. 

» Il sera üigé dans le par~ de la commune.. 



12 Pourquoi Pas ? 

• l.'autrur d'L n I~ obin Je r.ln Cl Ill tl dr !10110 l.11a 1 
111~ dt! œuvm th~!ralt• et drs con~s intd1~ qut 1.­
r<>mll~ •c rro~ dt L11re n'prh~ntrr d d'rdit•r bm11 1. 
Il lut 1111 t<>ll.lhorattur a 111 cl mul~r du ThVTll, d Il .. 
1 ... trun Ul 1 ndronl d~ belle- Hud~ qur hu r 1 a 
1 rrdr 1• 11 111• dan• 1 ns num~Nb du :!~ nottmLt"l' 191 • 
I" ri la ••Ot l!llll. 

• I"' to11111r J.-11. lkoourl.:. <oo; le pnlluna~c ~ IOI. 
1 cm.no! (1, mrl•. llQurvme:;trr d'Anfl.rkchl, anC•• 11 , ""'l•al­
'""'· j•ll'$1dr11l 1l'ho1111cur: !Joklrn1~n•. Mj•lll~ M llnl\• I· 
Ir•, lod1r1111 1l'\11ol,.1lt•d1l; \larius Rrn,1111. ro11-.. 1llt·r f'''" 
1111ci.11 1111 lh nh .. 11t: Jul1•, Grairnlor, ,., fi,,, in 1l',\111l,.1 lr1 lil: 
Pi•' lC Uulil,o·r, •11·1 N:tirr rorumunill: ~jotl$ff"l!, ttl • hit1•t·t11 

111 la iun11r1lm••1 t"4.l 1 uJlll"''{' de ~lf. \1 lh11r Jl."1if'lt I, 1li• 
tt, lt 111 uu 1111 •1,liirr ,j,..,. ... irnc~ rt ·I~ '*4r1!i-: l'rn~plr· 

llrnn ll.-.10>, d1m:lrur Jr la &taiU1 lillmiirr, 11 n•lntrur 
•'11 1 omtlr; •"n•lh1c 1 rri•, rldacte r rn rh~I •lu l'ru1 Ir 
l//111trl; \rthur De lluddu. critiqi.ie d'art ou Soir, trcr#­
'•ur du < nnt~: ll1rhanl llurit"!'rl'11~. rhtl d.- rab1 1 du 

lHll•t ~ d.- •r1 rr< fi dt• am; Loui• r1mtd, 11 rut~ 
•' \! • t 11 ·mmr d lttlre•; Geor.:~ 1\.:11 arh "• c1~n 
c! C'((rur du Ca1ht/1q••: Lk·pold n.,,..,., d."""trur du 
Th'11,1r: \la ln\'4' \\ 1hn• Il~. dt» a~admiir• ~lgM, prof 
,... aut Unlll'm~ dt Li/.:'.~ ~I dl' Pari• (1). 

• 1>11 rMact1on du Thyru <'in5crit pour un• s~rnmr .1-. 
(rnt r•.1'1•' I.(>~ 5'111 ( 1plÎtl l'Ci H'llt rctUC'! d1t1 '"' ln" 0 
'h \t ('1 o-.111·r li "'111 t J),•\o (orufa!1•11r •lu "n1nÎI" 1 Il:"• 
·~r rlr \\'ot• rloo, l 77, à Ixelles. » 

La défense des arbres 
1 n ~· ~" • d, la preL~ bfli:• a j t 1f.1~ 

r.trmi nos OÙJtru.tcun de forêts. Le 1:ouurnmie.nt, en· 
train~. a 1~11 donnt'r ~n artil!Hit fourde une minute ap~ 
I~ dlpart d~ b pttmÎ~rc U~le d'a•saut. l.ouiJ riuan!, 
•1u1 lut le bon a~nt dt liaiion de• dtndrnpb1ltt, r~umc 
la >1tuation dan~ une !titre au mB11'liquaire prl~~ à la 
dél<n!c dt1 arbm : 

.\f · a thrr .:nj. 
l 'tt1 Ji0t1r '9UI aprut-nd1·t que J\0:9 ~fhu-.. \'ont l.ieo11 1 

• \ 1Ut011' • 
.1'1µ1111·iuJ• qutt 1 .. con~f'il dl"t minÎl:t..tt-11 a two\ ~ tmp \1~oin 

lt Jll'oJl'I t•Ji,trou\ 11·u· 1A baron RO%cltt, toiu~tre do l1"titri1•ut. 
turP JllOjt-t l1:t.•' !!'Ur lei rla.•ement de forfh dit"°' tll' ptoh'<" 
llun t'nn1111f'I ~1 tu1o1itsa l"'A l·J~U ne protkj:>N.Îf'ol 1111.11 I • p\u\ rt! 
human1t.C tl<' lll'M lt»YA f.U"J>eUp!~ et indWitri.ail.L.h ! \1111, •)UO 
'oulf..z: 'OWI T f"n oohom qo.i OOn4 para&.F-.~nl .i~mroblr" •Ur 
t• ~ d@ GU1 ou dua b ulu.brité dnttale J'im pap n·­
f'M rn<ott réokr' chas l<Juo lel _,.,..,,. On ne •wl.all ,,.. 
J"!h..mtt un rroJ<l lrop n<lical ·= ~,.. qal """' pufo!. 
,.__ ç.a ~ trn<'V<ltre 'I f""l>rikai,... ~ boit IJWu mua• 
U '•t troud• •Q ('Qhte do miniw..,.,. qc"~ .- dt'.t 1rbn• 
1 r riGt.mrr wi 1 .<I rhla tadieal que ..-lai du r.iin!rt"' '1• 
1 •JITI(1llt ,,. ' ... , <• rm,.t plm ~ •ppliq .... 1 t. rr,;tm. 
fot'ft1~ k Ctllltf'61t- de l F.U..t IUU ii>idti al'J'U1.4"'N.nt AU'.1 f'&î 
lkllh<n commr &Ul haûi t'ODHDQIU.Q1 rt au dQIDAJ ,.. d~ 1 }.:t.t, 
qut \il dre MK1m11 uu f'ha.mbrn 1 la. wntrft> .l nfM'rt' qufl c• 
•Ci'll nn,. • loi uthn:u •, qt.• !'.a..ml·rt ~i J .. ~n1t \Qlrf'Qnt 

•·i. \111gt qu•lrfll l1flo""' di fa1lf'l11 il e-mrt-.:h•·r tn •p#ni1.u1111"' •·1 
l•' t•IA~ttM \t \1rr1·.onti de Bo~ ttt ,,..ft.,l~ .r, 1111111-.•r•I 
t~m,u1 1 1111• 1lt'tn1111lf'T 1lat1trrpf"ll:ltîon f.j )~ l'iUJ•·I ~ , atl1·1uaa , t•l't 

• n1ti u11~ rlhrn1pœ1rr 
IA •tnuafot" tirrruf.1r, à flf'u'\ n!prill8, fw.i ,t,•ma1ul" A 1 .. t 11•111 

1 tf' un lallr dt f•\tur J-~r cette int~lptl1'1lo11 mci p_rdat.t 

(l ~ua ac-Adt'uu .... t &U1 w&i_,·etWth l t Dam d Qfl('I r•re r Lt 
à ptVpœ <mnmtct 'a d01X Dmcb..it.Dr_:? 

!Ma (.U-Y, beocit1 cko \'OU• I• dtn 11 d in<oquer da cœwid•.ni 
tJOm d'o<d'~ Mbkl<j • à l'•l'Jl'U d• œtt• i.r.terpell&Uœ. J• 
a•a1 ~.l ~ dar .. V1M' «rtaluo muw~ B rn «IItfri1du, tom. ke 
auiem. de deu;and .. d onlcTp< "'ùo"' ont lct T&loir qae b ltm" 
rnscnun ml C-:.ract.itt d UDpnlf'lhf' nrt;m.ce.. • Jl ,·;i:~.t d boJ:O 
~ou~ pet-..à.I n:tf.acla rt bOO d •r'brn •. m·a t œ dit 

\ "ous 1~ TOyH, CID Ile C'ODlJln'nd , ... ftlCOJ1! f)Q Q Toulant •ati 
...., les ub""• """' •oulom auur lrs bouiDIH. 

M .. amù ..,.-iallstn - et je le d<plure - n'or.• !""' l'au de 
M nndi-e compte! 11uff1Jo1.Dltn~JLt qu 11' ''et Li une occastun mer 

rL f'11$t de fottClf'.f iUi 1•1' ,,1,US do lai ftfO{•tlt'lé pd'\"ée et Jœ 
Jr •>Jltt .acro·N.ÎnU du pro1a1rhuu" 

~'il e~t une p1opdtt.t< c:o11ctll\f' pa1 nm·rwr1 c·e.,.l, ce d'\1a.i\. 
t.:lr,. ,·elle dt.• fot«lt•, imU•rt111t1hh·• (L l'humanité aufo.ul qtiA 

1 ah- ou la lumtM•· • 'l 1.111ht, 'h4tf mx, forkl< auhdui~ 
10."al....,. •, dJt '.\1 f;{~'rC't A JIQn ,1,fnt.t~. dan." tone LcU- enn · 
mênti9n. où 11 mottllfl <JU"' •'•n tt m 11.i;rt~ tout, au coun d1."3 

..,.i., )• d<>ma!11< d• la 11ro1•r lté collrdiv• 
Y -ir t .. ithlull.,.· 
t-... r1fran1: 

On nous écrit 
A prop01 de la grille 

~!"' \. 1u i Pu?•, 

• • 

l Jr me-. amif, qP.J Nlt ad 1nb1emrnt d.UpoHZ eu liJw-H 
de b ;• el dmJtt •rU..bft d... <i.,,,.. plU{OIS ü.t.:,_,,1.s • .,.:,,,~ 
de~ !.Woo pat'\•= uœ do .... """''"'- él~braU.::.. 

il •'a:t.::. nxc ~ de la ;:n "oa- \Olll .PD SOUTfl:ft: • ..,ra.cd 
~,.. • , tir la '"""""'~ i:i.an. puk="t:utt 

J ai jn;-P NJT paU'IC!<t e-a 'v:.it commUJUttcaOl ..a i.l.çoa de ra: 
tom><T. 

D'abord, tD )«le )Ob qui .. 1"f'<'<\I, al b WUC d"wa COOp 

, cb4pea11 tout i l••t IJrlq•• 
.- EHe ~t li fM1rMt1rJQI", h1,·indblf', farouche, 

UrM •ht '" 1 i1•l hrutal. 
Phcrbu~. po~u l'.l11nun·r, 11ufour11· ttn'on l" couche 

~\lt un t111md 11itdr•lsll. • 
lJ rt>UlÎH\11.'. ~ltm lni, C't't\f' lmtnhll" d&t:1rl!- CO&tilu~r:tÎl ], 

nM-"e drs pita~ahl'9 \ftli~r ,1·11111· 1t.1obitim1 fotnùd;lblcnlt'nt 
uomeo~ (fri. • irumtnH • rlnio An'<' • dl-mf'nct"\ Yow: ~,-r-z 
&D<lfli bien qut> IDOÎ ')Ut" !n poHf'fi or:t le don d'ur.e .:;--PCOnde rt 
mêm~ d

0

G.Dit ucûit-mt" 'CC .f't qu 1l. aptrçet,eot ra1:.oa.t des cho· 
H$ .tpa&.ant•. \Juor ll1o1.o • '"U· na JQtU, de eon jardin. VD 

arc:ba::-.::~. -oyant ..,., ~ ..,, nuEtt (et 1 •Pl"'U.. ça riff, 
""' Danc. mcm ium ••ot.tlM 1 '~br qu•d f~t di: : 

• ~'"' pa!.a.tm c;u1 )u.qa"i .. ll étoila ;rimpom, 
lo:poottœl i. rc .. t • 

~ tL...ns tu:ti ("Jl\O b- ~«it.!Dlr d calitund.rUu,. :..ahtta l!r:r 
pui i. d'~vluuticm îl ,'O\phqu• '"qu.otre r.n...ue.-.,, 1>0<· 
phyrt- (qll1litt ~.\.tn. • :Ù R' b t 1 l t-nWI 1

Q •1,:nes dn Zodi.&qtt• 
tl tnut~ ~ ~imn cÙ' L\ ît.Ah fMaèOuld ru f:'ançM~ l!"t e-i1 fU 
1n.•m1J '1~ l'--ÎR"no 11:.s lt>du~ L~ r Allbl proi:Ah1fmtnt, ruon ami n11 
J" dit ('oU). dr\"Otc11t tttt tcibi tp1'u11 )111111mfl d~ t~_ille mo~tmnto, 

1lrho1ut J!Ur fo Mnt1nf'l ffl• 1110 tl'!'lal, ( OU\"it -Ü!ot.>mrnt. "4.Îttir J'IM 
J.1 qncu~ J._1 µ:r.1nd1• Cluor d 1,, pHltt' Ont r r,.. piWll<'fl ,.fi 

r !rtit uumt~l-ut~ • l 1 ~1 hoH 1•1111('; ~ :-0.udali me: 3 Libtt.di,,m••: 
1 AktiYÎ!-mt', (Id, NJ Jl('1•t 11 'on, mQn 1n1i ~t foudro~·ant tl'm 
tnl--atfon' 

t... îf'll~~t.:111\'!!I tU~ tat. c!1, 1 ttu IUllCC:.:.k'>OJ\i:& itaÏt'I t. 
r'rortr .... 1 ..... rolouM r"'I'" (d• r•~li'ttn<~ (12 «mpe don:•. 
rum• !. f,,..dre ..... kw... n. rw11anC.. m:rro1 hanft el dH 

.. 
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1t.4LJQUJ1 J~ 1' k 1'", rr1«irnhtr•nH<"ht Jfll quiahi~ coin" d, l'hori· 
KlJO, un•• iir•nfl hurf(ltàil lll"ll 11ignt'JI dfll J""'nduAtion, tH tloth" 
•!e ~hLe Ciuduln -.·a.cu,.raurnt a•r.c fun"' au ruon1rrit prff1A d"" 
cat.Mtropb.,. JramtDA~tatilir• fi 1117ntAxtqUf'11 

Tout hait do"" 1m1>«<abJ.mon1 mnlotô 
Ln nouneu.z d~nis du n.oav•I Vl)'mpe, aba.ndonr-.a.nt le "'Ul· 

!"'"' eou1,fot ni>' (rtmo &•«: • dlnp4 •1. app&t&ltraï...,1, la t<te 
•ntlùel!Mlll ~. <1 ... ....n do MDdaJ.., i.. j>mbeo nu .. tt dnph 
dam Rn \ulf' a:a&nt.M.u do couftur J.&D.nr, rourprt!', OliYe OU 
c timbre 9'1 «ntUDn •• 1W•~ni. r. n.a 
Qœlqc~ ~ do fani...tl<ju" qD<'i • où rien .,. thoquo H 

nmf' avec c loafoqGt'I • 
Apm •'~ oloT• 1! hui fJiuqu'A la rr&Adé Ourv}, -D 

a.mi, 1>lcn,.-nM dam l'atrtilhlN, embotacl:e do toat .. - fOtt<"S 
r.. <!.itroa ao:r <k la d4hkle 

• ~l&i. qlllllld on fol l!rol de l'ombre "" bad,., i•ane 
A""" d'an op<d1'9 "''"" coiff' d'une <OD!'llnN, 
Epttdu, l'crtl (i.U IW' œ t~mh!o roi, 
l~ et.. roue!,.u lrf'mht.r.u tur qcrlqut omf', 
U. crih .. nt, PfDAwb, quolqc• d'un &Ir nbllmo 1 

11.,. griU. oulht A ttua qlll 11 'ont , ... froid• • 
<,tu .. "~~·J•llt ,,.. quatn'.' r~u ... chîru? F.....01.1tn, mon Ami : 
LH in.Att#Jl>lf'.!1 ;-lruN ,.,., vouh.tttlit l'°'"t perJrti: tout ; ils 

Jt~ad~n nt dn l1'1111'l.&trr r1:s ')lLltlt'I t·il.u!trr• r.ar rin~ll~ elntnfl 
tJt' trntluil "" J•roao) I~ d11ton Nt 1'cirnl1lft.mtt J., LI flJ#htA; Li 
prrw11tl' dr 08 •Jll.1tt1e toutou" irul111u,., dô Ir' 1•111t dt18 qu.ttrt 
paah•, unu t.1\.t'•is.·u1t·t' ~l\'t'ngll'\ ,.u 11rnttl" 1·t nn tt>Jof'IN't Hlâmilt\ 
11t- M\I ''nlonth t•t d111 ~ M h·l'I 

( hu:11 c1ui nho14\ Ot' •nord 11™'· f'ic·urt. K•~rtlt~ 1 ra•t.aquou~N',_, 
mtrrJ1iitl' <'l • tutti •1nnn(i •, , .... .., d, 110 pl')urnnl nboy~•'t nraient 
l1il'u t~•plll1fr• du mf>rcl(t''·· (lt•l, li\·ld1111uur111t, mon nmi conru•U 
111.,1 11 tJ#lUtf' phUo"•lJJhlr\ d1•1 lHJn~ 1l11·ux du 1ut1'141n~f\nt) 

•ront fit' rnl1111t1, quaut â rnol. J'1uu.1i111 t1t4; tN111ibl1•mt11t phll 
fJMllr~ ~1·.,pl•tnwo11, nu h1111 ,r. thi~n1 ., cJ4•1 p1mc1\f11 

Je vou.11 prie .-1 .. ll'l1ir ro11191lf'1 f'h1·r • Pn11rt1uoi P..s? •, que je 
d~C'lillt' ltnltt' h'll)ttllili4liihh~ f!t '1U1' • 14'"l un r ... 1ot~~ 'flll ~m'l tft 
1d~. 

Un cheik barri. 

l 1 f· • • •I "' coutume. \ou. nr " 1 •. h .. la• ! 
llnt rl'me hllenur,. .. Il r!l l•U•~ rot.. r.c1u , le Vlllp3 
d" tt•ues hll#rairtt. \u•si 11e pou•on•-nou! BCC'IH'illir en 
c,. J urn:il lu•I d• pobirs - 011l1n1 o!~ chtfM1'1eu.rt -
qur dt 1~un~· 1m1• dr 1.ius Ag•• uou' r(lrnmumqu .. nl, c .. 
1iendJnt, tu.pt.ton ue fatt pl• loo, noui puLli<>n' ce •onntt 
pris parmi d'aulrtt r-otmt• qu'une ins!ÏlulriC'l' nocs tn· 
voit ,.., 11ou• •l•mandanl.. d~ co11r• d'~pi11~1~·. Au li• 11 
d'un roup d"éprngl~. u•·rt\,.Z. madamr-, 1111 coup .r .. uctn­
'oir. \u14tnl 41UC nou- uou~ ronna1ssfom, rncore t:n tt<!ll 

<h<>•c•, 11 nou• uml·le qu~ rc 101111tf 111E1110• ""' i·l•)f!•·•: 
U taut, pour H,. bf'Urtu1. d:onnt-t btaucoup de soi, 
1'1-. nJ.rt' un~ Jar~., 1 art aur •oullra11C"f'.* humainN, 
!\U'\ J.:.lllu•1ont dont let Arn• "4Jnt. plefo~. 
Et fr>Ouriro l tow reui tJont •'"11ranle la fol, 
To11l iie.r• ma1hf'Utt'UI'. ni dtiA 11ltur• dans JI\ vo.i1, 
f;c. dan• ~·'1: yt-u\ #ttinh, iou1 Jt'I \'t'lnt froid df~ lutin..,1, 
Q11•l1uo profon•I t·•Kroi d ... d61i<;.•o lnful•in•• • 
~i• ùonno 1' •A douleur, 1'11 t-1•nd Ir• lllüin1 ve1'll toi 1 
Pmrle.Jui dout(lm~nt et. prh d6 lot, •'il plonrft, 
( '('!" lnrl't1tA Jà, \·Ol•·lu, no ('hflrthe l lt1 tA~ir; 
lteçoi•-lt111 aur t1m c:umr, 1ir•t. A lu tl'•'OlllÎr1 

Hr61a.1.alN, tt1toia-ll"1 el. qmrnJ •onnora l'Lourt 
Ut\, t'Ui.Ml\11\, 1<1n 1~1,otr Tomlm l'al.n11dnnntr. 
~\oure le lJot\hedr l]Ut la • it111 tl• dnt1ntl" • 

f l4t Ch t l•J· 

Les yeux qu'on a vus 
Di;oœ-le froul<menl, c'r~t unr ,~,I~. \ou• 111!tion• '1' 

(•3Îr<< d'ieux a ta •agac1l•. d~ 1105 ( lo'm•, •n l•ttr 1ltmJ1t· 
d,nt d'attribuer, il•'tl\ par 1leu1, Ct$ icu' A hul'll propr1"-
1aires 1-especlik \'oici dt< •r#cimen• ile r~pou•eJ. 

r ne premiere 1 : 
Prtmiirt CO• p1<rt : llaz ; 
Dnuième cowpur': Car/on dt ll'1orl: 
Troisihnl' c"11pMtc: l"ondrrrr/Jr. 

(ne deuxième: 
Sir reur, dORc 3 Uttt. 
Trois mousûquair'I. \'y n·l·Ïl awr~n r.lflJlll'I' lli:tt"' J 

E:•t-r• r amo•r Ja • 3 • P T111•r<: f"'' ? 

LO< troi•ii-me : 
~ q•i CH troir pnirrt ,fyruz? }t m'n1 f 
r ne quatrième : 
Qut 1'011/r:-1.,u• q11r 1n 11011< /il/.- 1 •ft-t yrur tir /•ont 

Jirmtmn ptJiiliqur., rm tir 11,,lnin r. f'1111mu • "'"'' 1lt1 Jlfill 
n,. foliu [1~mm,.s, afor." on t'trrd, 

hec dM ''a1 innl•~. 11·~ r~11nnsr. :\ N 4 11m" ~011 1 nrri· 
, • ...,.~ h de nomh11'11\ P\et11plnir1•\. . . 

:fous pourrion~ jurer 1111~ lc8 ~" l""' :11111;1 rl11•1111"n1 ~ 
l'alaire, à Mislingucll 1•1 Il 11111" 111• \onill1••. r\0118 11in1on8 
mirux 1lirc honn~1e111r111 •111'11• <1.1111 lil I'' Ofll li'I•' 111• \Ill 
SIN"ns, Jari1mni11, :ll.1t llalll'I, 1•1 1111•·1 111 11r 11111• 1l'rn111 
mcncer. 

- -- , ~ 
•• 

Comme du Beurre 

BRA 
aux Fruits d'Orient 
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ÙO ehttonique du 5pOPt 
On • 111 qul'I int~r,lt palriolique cl technu1ur M. \ . \ li . 

cltd111, prt ... l,.nl 11~ l'.\.-ro-Cluh de Franr•', porh' ~ 1'11\IO• 
t ~n. f>I li.'I partisans Ju pl~ lourJ 11ue l'air, tnnl 1·01111111 
moyen de locomouon np1de el prallque que co111rno orm• 
dt dtlell!e tl d'au.ique, 1uiçen1 avec ,at1•foc11on l'odm•· 
rablt campagne de propt,ande, la '~nt3blo no1sad , 
qu'il a wt1•1•n• tn Ln r da d~elopPfmtnl, en france, 
d uue grande floll• a ncnn~ marclunda tl m1hu1re. 

l'nbnl d1m1hemenl, au C&ttr> d'un dlntr, du rôlt ,1 
i,,f 1out 1 •r 1 ouon• à uruins mom ni! critiqurs dt 

la gutrrc, 11 r.1•rtla11 cet tp1•ode par11cuh~rcmtnl dr1-
111at1que: 

• IA' 23 '"'' 1\11~ au 011 {il tL~tl :!I h Ult ) le g IH 

'!l 'h 1 l'et•m Ml $ t!t.I", Ir moment est d'un, grl\ 111 
!-lin• pJn 1llo'. (l, S 1h·1•f(ht~ ~nt app~r1~S; Io gfn~I al p, 
1.u11 \'t11I '111'•·11 fl''i''' dt'~ prnJiges d" \.ll1.:ur 11. Kl'zt llmaprs, 
h1 '''~'• rrii tl1•'1 Hn1am11qtw:, e::ol caUSl" 11u'ù 11olrt

1 

g.111rh•• 
uu 8r:uul h1111 8·•·~1 oui.l'i t où t'bllnrnu \-:1, :\ rtlllJJ ttnr, 
,·, ~11011flrrr. 

» ~~ore I• ntinlr, (',tain d/.cide •l'•e la prcmi~rt armee 
ira rt111H1 la hgn<' lk am ,,,..Clermonl • 111~1• 1 1 1ni. r 
•ent1on d m1ndt un ddai. Or, il a besoin, uns 1 rJcr. 
d'arrH~r l'mnrm1, Je le r11lentir tout au mo ru, ct 11 n'a 
rien EOU• 11 main ; Ioule! IE_, di.-i51011~ d1srombln ni 
•Dg:::'.~•. 

• Ill' "' 1 ma ,. ;o 1tu1. :'.;uda , •a anl 
11d1~r1I lhnal, ~rand maltrl' d;, ranahon. qui 1 1 11un11 
1..,. COD\l\m • • l'rtnf'l donc le Vlephone? • I.e grnfral. 
o1on11f, l'°'r !l;I loun helle ~I ~ l~w . .Mau '°" o-il s'1llu 
111111•; •I a ••Ï 1 1'1d.•t du i:fn.ral en rhtl rl 11 r.n e!l n­
thr10~1a!ltn•'. 1 oute l\1\Î:'lfjt•fl disponible. on \li l.1 ln11ru 
11.111• la l1at,11llo. 1,,., oh~i-ions allem~n•h-< 'I"' •0111 r.un 
f'Ï't'' tian~ •~Il•• 1 .. g1un d al11•n1lonl 1~ poinl 1lu j11nr po111 
..,, 1m 1 1·11 tMrt.~nt n·r~ h· :<ud. auront no~ ,nH>r*' pr1u1 ul 
\1 rJ.aH•'!. IJ.~ n·uluirn-..ir:i tlt11 lt-0mÜ''~ pl unuul n·llL' 11u1I 
m~me ~ur 1 li• l'I •'tlfuro·er~nl ile !~- Mmor11l1s1·r, ile I• 111 
Inor Io plu• de IMntit p0••1bt ... de l,w;; •h rrN< t. 

• \ 01IA 1'1J~t du gen~r11I P<'l3m, qui lnl irah", ornm• 
al l'ava11 ~oulur, arec un plein •ucch. 

• v :?G Ill • :ïOO ~ri < lmn'nt l'•ur, ~n~ ml• rrupl1 1 , 
~oup~ tn nut~ ' m('.1<1'5, ct détl'r~rtnl •ur l'tnn m• 
la 000 kilo. d npl • 11•. Le lenMmain 541,•i()Q •110! ~·al131· 
la1 'fll •ur b hgn• lloreuil-.'\uytm. i... mfmt uml, ~ 1,000 lu 
lof!< nrrl1a1•nl I•~ momtment• dt' r;...enH .rnu~ dP 1·~. 
ronnt el dt 83paume. 

• 1 Il<' 1'1111~ d'. 'l'IOiif· d'rmiron ;; 1 tonr. ~ rn 
mo~('nll~ 1•ar ":?i h~urt• ... tornl1a .-.au~ rnkrr11111ion Jtcn· 
d~t1! Ir• quatre moi, que 1!ura la bataille 1\r l'<•mprr•·nt 
(llnun l•rr/11 1 0111t111• di~a1en1 le> \ll1·111~1ul~). " 

Il y n p1iur 11011:<. llelg~~. une grande leçon et une morn 

PNEU J EN AT zy 10, rue Rteplienson 
. ........ ... ........ .......... •• Bru.i:elle11 
~ :::: :: BANDES PLEINES JENATZV 

l. ;,r-..r de ce- l~ncmrnu q111 datent d"hirr , mai• qui, 
~ ur beaucoup de fi' • sont M1~ oublib el bi•n lointain- : 

t«I qu'une ~n uon m1ht1m~ b1tn c.rirani;~ rl hi n 
ouhllte dt!t.idtra dorlnaunl, dam M nombren' ca., du 
"' 1 des bata1ll : qu' li ,.... rd li l UJOUf'S tt.rn<id~b -
m ni la m:ir he n au 1 11 r11uh1 :<rUN 1 1R,. • •top­
r.cra ... ><}!)\~'Ill •ur pl~ .. : •1u·~11· ~ITilrllra d'auendr<' dii> 
S«Our>', de· r<hhlll , tll 1mm ob1h!lllnl I~ mou .. mell1' 

il.· l"•nnemi. 
? 11 

F.1 n'est-il J•O> 11til1• tir ra1•1•rh r lout•·S ces choses. lor:;­
que l'on tr()uve dan6 l••s journnll\ r111l•mand• el anglais <l•'~ 
mfnt 1ation' du i,:1•nt P J1~ r1 .. lle~ri : 

/;n jabriqut tfr ;'/'l''/i111 1/r Stacl,r11. 11rt$ dt Spandm1, 
an11011u qut 1011 nourtl ation glanl wdti-moteur> a dl­
r,foppê. un~ ri~Str trllt qu• le \<l!JOIJt dr Berlin à Lr,ndrri 
pourra tlrt qjut•é tn mmnl dt qvotrr hnrn. 

• {lla1l1 .lloil du :; jamiec.) 
Li-=- entno I~ 11?'1 : b m Il~ de Lnndre< pourr2>1 

t' ja ~Ire- d•tru11 p3r ne a111q11 am nn~ bru;qu"e lor,._ 
q 1c 1 on comlilt'nr ra Il alli b r 1r lff mur- d~ la cap1-
I 1 lllll?l3~ runlr d m bihql nn. cl 11 \3111 Dll>'U' nP 
1•as song~r à ,.,. q ie • pr.ndra11 ,. lln11tll<S entr<ltmp• ! 

\"icro11 6o" 

Q;; 

~e eoin ~u Pion~~ ~~ 
~~ 

O.. La Ga;;cllc d / 1 aturt A. ll. : 
1.a lem..:ne nt. aunl l• \a.te de 181 n~ hnuli&l rurne G&IOOQF', 

b Cbn>me du foytt, •~ p Io du r:>lral<h - Jo. J.,.., b 
r1ot.. dos bl>umes &. b • 

1 Dé 110!,• qur \. Il 11 1, 5Mllb•~ d-1 .. 1 
??? 

~i vous désire? 1011 • nw11l1lrr n•" goO l el pas t her, 
n1li tssei-vous il lu 111111•011 l>11 ju1 tl111 l.runmen•, 36, rua 
~ainl.J~an, llruxelle•. 

1?? 
Pt La \ntimt br/9r 1lu :l!l Mctmbre: 
r .... epo111 D "'°~nt d"fut• ""'"•"'!'" en d~ <'ett• 

mhict•l&.:•n<e a'lta!L ~· attni. !4nqu il v a 'l""lqoe '""I"' 
t. ,.....,,.. D an.i\ lu .. rprur m lbj;rant d•li• d'adollm 
~cid~mmt. r~ mari o b1~n maun1s carnct.i~ ... 

?7? 
De L'Et.oilc btlgt, jeudi 50 dktmbtt, ~· colonne · l.o 

~V"rt' tirifr fJI /rl.tmdr, denmr erhcle: 
Lo , .. 1mc '1ar1Jc"1u 

l.:i «·:nt.east' ~.arkir,.1 1 1'utrf.mûte arla.Dchi">fl b:en C'CiD .-. 
A tû C011d.amnle • df'us au dri L.ra\*&U'l f ·~et:> 

On .., rapvelle quo IA <0ml.,.• ovDJl prb un• p..rt .-o.WJè 
r~l1l~ à la ûbelliCtu qui 14t"D.it 1'11 l~t.·U À Hub!in en 1016. l )'oc 
ca•ian des w .. du PA•10•• .. 

? ? ? 
Le fournal dr.r [lt'~<lll, i1 propo~ 1l'une piè<'e M thWrt 

qui n< pul ~lrP jou~e. 1h1111 : 
u. IJlEClalf!m ... funb\ polll t.nr rrai. de d6pb.c.-nl 
Il n'y • pai ~· de •pcctalturt, p1111qu'1l n') a pai eu de 

cpectade. 



.. 

VIN TONIOUE GRIPEKOVEN 
à base de Quinquina, Kola, Co ca, Gua rana 

L"cH~s ile 11a,·a1I le MHmenai:e, t 
d1J)!11ns, 1 ili;e. ami:nt"nl 5011\tUI une 
dtprc .... ••ln "u1~1dtrable du"") .. 1cme ntr\ t tl\. 

Ct·ez ks P~"o 111 e~ '1c1rme-. de 1 cll<" 
1l~p1r>,1r111, l'.111pé111 d1~p.t1 .1it lne111ô1, lc 
tw111 hat moin~ souvent , le s1111i: c11 culc 
1110111" VIIe l'nc grande loiblc~>e génl rolc 
· ·cn•u it. I.e .. 1 ·;1i.le ~oullrt de • crtlrc• 
d"apathic iatcllt •ludle : le 1 ni.Ire el"· r I 
h11 .:am<" une la1i1ue C<nt>lnt<. Il est 
ncrvcux, 1mpr~:'<\h11111ahk. orrrlablc, 
lrlS te l a nt ura• lhénie le iuclle. 

c· ... ~ralorsqu'rlronv cnt e r.:i:t'ntrer 
l'or)!.J111<mc par un . 1e pms!\llnt 
~,.~ .. " ............. ~ ~ t~é r-~ ~r · ·s. 

cll1 .1ce de tou les re 0.1 11111 "'" 11 
ollrc, dh.soo.:- dan:- un ' in rcncrcu\. 1ou~ 
1 r 1c1~> rJrl~ <111 qu1nqu1ra dt la 
kola. lie la co.;a et 111 iuaraua C"e•I 111 
q11'1I 1onifie l'orroni•m•. r<' cille f'uppch l, 
ocli1 e Io digestion , réiénCrc le •)'lèmc 
nen·cu\. bref. ra m~nc le ... forc.. rN t•rrduc~. 

1 e ~oûl de notre •in tonique ''' ire 
a.:rt·.d.jt- An:· purnt ùL ~, .... it.: ... 

cl!hll de refficac1le. ri ne crmnt l.1 corn 
par.11so11 a•e.: .1uc1111 dl'~ toniques les 
plus réputés. 

Oo,e·T101~ 'errr-àl queur p.tr j<Jur, 
Jrl d'' e1 rt 1 1 n•nn• - • -

En vente à la PHARMACIE GRIPEKOVEN, 37 -· 39, M11rché·11ux-Pouleu, 
BRUXELLES. On peut écrire, téléphoner (no Bruxelles 3245) ou 1'11dreaaer direc· 
tement à l'officine. Remise à domicile aratuite dan• toute l'agalomérat1on bruxelloiae. 
Envoi rapide e n province (port en 1u1 . 

(.),p." Jr• Sprt '"''" GnpC'~(Hr11 pour 0 !rn1I la rrqivn Il• • ..,, tDC•C. ÜC' \ t«'•~ 13. p1a ir- u ~rmt , O.Stridr 

.. ~ 

DAVROS 
r:ecommande aux fumeurs Comme du Beurre 

_....__ ___ 

Carte Blanche E R A 
Cigarette popula ire 

fabl"tquée par ses usines aux Fruits d'Orient 
garantie 

de pur<s ta bacs d 'Or<1ent . 

.. .. 
~-

~ 

&11 
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PIP ES BREYER 

D'ARLON 
LES MflllEURES SEYENilOOPARiotlI 

,., ___ sou .. EVE'R LE PETIT 

LEVIER; TREMPER LA 
PLUME DANS L'ENCRE 
PUIS ABAISSER LE 
LEVIER: C'ESTTOVT ce 
QU'ILFAUTFAIRE POUR 
REMPLIR LE NOUVEAV 

A REMPLISSAGE AUTOMATIQU E 

U '· PORTE· PLU ... u: A 
RESERVOIR PRATIQUE 
"' "'fiAN- ET OU IABLE 

Offrez un " SWAN ,, 
vos ~ .,, 

EN VENTE PARTOUT 
FDbrlcants: MAB E TODD & C 

8 & 1 0 , Rue Nevve, Bruxelles 

~-----------------------' 

co:A~E DU 

E. 

: " FORTUNI\ ,, l ................................................................... 
UOl!f hUPer->ô. 
un cf~ur> 
oePbcol 

&=~~ 

~ ""--.. ~ ~......, \t~ 
..Li.,t:io :IN.) 

ATELIERS FORTUNA 
~A CAOITAL. "10()0000.De. ,.Q GAND. lf.L, tO~ 

LE THERMOGÈNE 
les Rhumes. Rhum.1t11mes Maux de gorge. 
lu11b1go1, lott1 ·olh P~'"" de cllt~. NhtalQte! . 

la boit• Ir. 2.50 la dem'-boile : Ir. 1.50 

B=..URRE 

A 
AUX FRUITS D'ORIENT 

--Ïml'libl~ti· lndu•11'1dlr r1 l 1n;;;;t" ;;--;:-r;;-r tl [lt 1 !aim<•al. Hru~rllo •• 1 r t:t"faal : rr. llr•<>n..,.. 


